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LeFraternitédesArmes
Je viens de recevoir I'affectaeuse visite
d'un jeune camarade officier, retour du
front. II fut de Ia rude et eliaude journée de
Quesnoy-en-Santerre, ce jour oü huit fois
de suite, avec une violence accrue par l'in-
succès persistant, l'ennemi fit de furieuses
attaques. Ghaque fois, l'Allemand laissa
sur ie terrain, comme les vagues soudaine-
ment figées d'un reflux d'épouvante, des
monceaux de cadavres.
Un éclat d'obus est venu atteindre notre
»mi. Blessure heureusement légère. Elle
nécessita cependaut l'évacuation sur l'am-
bulance et quelques jours de repos bien
gagnés. II se dispose aujourd'hui a rejoin-
dre sa compagnie, ü reprendre le combat. II
le fait d'un coeur heureux, mieux préparé
que jamais aux grands devoirs, avec la joie
sincere et profonde de retrouver ses hom¬
mes, de vivre k nouveau, ü leurs cötés, la
vie ardente, périlleuse et forte.
G'est la un trait assez éloquent et signi-
flcatif pour qu'il soit noté et reteuu.
Get esprit n'est pas particulier. II anime
toute la grande familie militaire fran^aise ;
il en fait Ja cohésion et la noblesse.
II suffit de connaitre l'armée allemande,
rien que par ce qu'ont écrit è son sujet des
auteurs impartiaux, pour souligner è ce
fioint de vue la difference de menta-
ité. L'officier allemand forme une caste
a part, qui concentre l'orgueil et la
sottise de la race. Entre lui et l'homrne
placé sous ses ordres, il y a une distance
que remplissent tous les dédains du chef
pour le subordonné, tous les effrois de
celui-ci sous les rigueurs de la discipline.
La solidarité mutuelle qui fait l'effort
flus sür, plus ample et meilleur, se brise
ici sur des considerations de titres et de
classes que n'effacent pas toujours —
maintes circonstances l'ont prouvé — la
communauté du sort sur le champ de ba-
taille et la fraternité du péril.
J'interrogeais, il y a quelques semaines,
tin capitaine allemand blessé étendu sur
son lit d'hópital. II était arrivé lè un soir,
avec les autres, ses compatriotes prison¬
niers, humilié d'avoir été mêlé a leur
flot, è leurs misères, dans la promis-
cuité du wagon, un peu inquiet aussi
devant l'attitude d'une foule hostile.
Mais l'officier ennemi s'était bientót
ressaisi. Dans le calme et la sécurité de
l'établissementhospitalier.devant les atten¬
tions bienyeillantes des personnes qui le
soignaient, il revenait peu è pen a la vie
en retrouvant Ie fll de ses pensées, l'ordre
normal de ses idéés.
Je n'oublie point Ia chaleur de I'accent
avec lequelil metraduisitsa gratitude pour
les témoignages d'intérêt que les médecins
et le personnel portaient a son état, mais
surtout, et avant tout, pour l'initiative qui
avait songé è l'installer, lui, dans une
cliambre séparée de ses hommes.
Cette supériorité permanente qui éloigue
l'officier de sa troupe et maintient chez
celle-ci un esprit de respect craintif, l'ar¬
mée allemande l'a conservée même dans les
phases les plus aiguës de la guerre, celles
oil le dévouement doit se laire si unanime,
si désintéressé qu'il ne connait plus les
différences de la hiérarchie et se fond avec
la multitude des héroïsmes, dans la gran¬
deur du Devoir a remplir.
II explique bien des choses, eet état
d'esprit allemand ; il est toute la facade de
l'immense machine militaire germanique,
il en est aussi l'ossature puissante. Mais il
ne dissimule pas le défaut d'union et d'es-
time qui règne entre ces deux éléments : le
commandant et le commandé. Et il ne rend
pas invraisemblable le fait qui nous fut a
plusieurs reprises rapporté. è savoir que
pour obtenlr toute la discipline au combat,
è des phases critiques oü cette discipline
s'imposait, il failut aux chefs allemands
ajouter plus de terreur encore a leur me¬
nace en postant derrière leurs propres trou¬
pes, pour cMtier les défections éventuelles,
des mitrailleuses prêtes a faire feu.
Notre armée ignorera toujours, Dieu
merci 1 l'infamie de ces procédés barbares.
L'hommea pour son officier une sympathie
déférente que l'airde la bataille transforme
insensiblementen fidéle amitié.
Ce sont deux ouvriers de la même grande
t&che, frères de vaillance, de résignation,
de courage. Le même idéal les enflamme,
la même ardeur les anime, la même pensée
les soutient.
II y a entre eux des communautés d'exis-
tence et d'idées qui rapprochent et nivel-
lent les tempéraments.
Les différences sodales n'apparaissent
plus, a ces lieures décisives, que comme
des détails mesquins, puérils. insigniflanls.
Le sentiment des responsabilités, ia con¬
ception de la solidarité agissante, l'idée
essentiellemcnt fraternel le de la mutualité
éprouvée, se haussent jusqu'a un degré
ïue l'esprit ignorait encore. . .
... J'écoute mon jeune camarade. II
égrène ses impressions, ses souvenirs. 11me
dit en mots trés simples, trés ressentis, des
traits admirables de dévouement spontané.
Je revois avec lui, par la pensée, l'abnéga-
tion héro'ique de ce petit troupier qui, pour
alléger les souffrances de son officier blessé,
se lance sous un feu de mitraille, risquant
mille fois d'être tué lui-même, et pleure de
joie après avoir réussi a metlre son chef
al'abri.
J'écoute encore. Ce sont de belles et pa-
thétiques histoires taillées en pleine vie,
en pleine mort. dans la chair sanglante,
mais que la noblesse du geste magniöe, his¬
toires de soldats sauvant leurs chefs, de
chefs sauvant leurs hommes, actes sublimes
de part et d'autre, dont la grandeur exem-
plaire pour beaucoup, pour beaucoup en¬
core, demeurera condamnée par le nombre
a rester è jamais inconnue.
Oui la guerre, è cóté de ses horreurs et de
ses épouvantes, a ses males et rudes beau¬
tés.
Eiles surgissent de ces récits qui nous
revieaneat du front encore enveloppées du

frisson tragique. Elles mettent au coeur des
vieux, des « hors cadres », des admirations
qui se font respectueuses et reconnaissau-
tes pour les dignes exemples donnés.
Elles sont aussi, pour nos fils qui s'ap-
prêtent k faire, a leur tour, la grande oeu¬
vre, des sources de foi rayonnante, d'en-
thousiasme et d'espoir.

AlBERT-HeRRBNSCILMIDT.

LePrésident
delaRépiblique
SUR LE FRONT
ïl constate l'admirable
moral des Troupes

Paris, 28 novembre.
Après sa visite au grand quartier géaéral,
Ie Président ce la République, les presidents
des deux Chambres et le président du Gon-
seil out visité sur ie front piusiears bivouacs
ft la l.ueur de falots. Ils ont parcouru les ii-
gnes et constaté la bonne hnmeur et ('admi¬
rable moral des officiers et des hommes.
Au cours de sa visite M. Poincaré a remis
le grand cordon de ia Légion d'honneur au
général de Langle de Garry et les insignes de
grand officier aux généraux Sarrail et Ratier.

LA

I
DiscoursdeLordKitchener
Lord Kitchener a passé en revue devant le
Parlement les operations effectuées en
France depuis le débat d'octobre.
— La prolongation tie Ia défense d'Anvers»
dit-il, permit au général French de s'etabiir
sur de nonvelles positions, de la Bassée a
Dixmnda, et d'enipêcher les Allemands d'at-
teindre leur objeetit', qui con sister a s'entpa-
rer du littoral dn Nord de la France.
» L'arrivée des troupes mdiences et de
renforts franpais montra pen k peu aux Al¬
lemands que !a tanfaronnade de la marclie
sur Galais avait une étroite ressemblance
avec ce'le de la marche sur Paris.
» L'armée frar.paise a fait preuve de la
plas grande ténacité aiasi que d'une endu¬
rance et. de qnaiités combatives de l'ordre
le plus élevé dans la défense de ses posi¬
tions.
» Lord Kitchener fait un grand éloga de la
bravoure des Beiges de l'aile gauche, qui out
été constamment sous les ordres directs de
leur roi.
» Un moment onze corps d'arméo atta-
quaient a la fois les positions anglaises, mais
k ce moment critique, l'arrivée ft la haiiiè-
me division et ie concours des armée3 dn
géaéral Foch sur ia gauche dss troupes bri-
lanoiqnes reoforcèrent considérabiement la
position de ces derniéres.
» Le 11novembre, les Allemands tentaient
an effort suorême. En faisant öouner la
garde, ils pensaieat écraser les lignes an¬
glaises sons le poids do nombre ; cette ten¬
tative dèsespéree se brisa contre elle.
» Le général Joffre avait envoyé de puis-
s&nts renforts qui se substituèreat aux An
giais snr une éiendue considérable ue tran¬
chées britanniques devant Ypres. Le front
anglais fut sensibiement raccourci, de sorte
que des soldats qui, depuis quinze jours
n'étaient pas sorti des tranchées, purent
prendre quelque repos.
» Les pertes britanniques, bien que fortes,
out été légères comparativement ft celles in-
fligées aux Allemands.
» Nous sommes main tenant en contact
avec les troupes torques a environ 30 milles
A l'Est du canal de Suez.
» Les troupes russes du Caucase avancent
sur Erzeroum. Des combats oat iiea aussi
dans ia région monfagneuse avoisinant Van.
» Les troupes britanniques ne sontqu'une
fraction des troupes engagèes dans cette
campagne et la dissemination des informa¬
tions relativement k une fraction pent avoir
une répercussion snr les autres parties.
» G'est le général Joffre, commandant en
chef de tontes les armées alliées qui a la
responsabilité 4 cat égard, comme pour tout
ce qui seratLche è la conduite de la campa¬
gne. II est de mon devoir, et e'est pour inoi
an devoir impératif, de coopérer loyalöment
avec ie général- Joffre et tie tenir la main &ce
que ses désirs soient loyaiement satisfaits.
» Vers le milieu d'octobre, les Allemands
étaient parvenus dansles environs de Var-
sovie, lorsque les Russss les rafoulèrent
vers la frontière sur nne distance de 133 mil-
ies. Mais grace au résean de leurs voies tër-
rées, les Ahemands arnenèrent sur la flaac
droit des Russes. snr la Vistule, de telles
masses que les Russes se retirèrent, puts,
après une bataille vivemeut disput-e, ayant
ft leur tour repn des renforts, arrêtèrent et
bsttirent les Allemands dans cette region en
leur infl'.geant des pertes plus considerables
qo'ils n'en avaient encore jamais subi aupa-
ravant.
» Entre temps, la marche en avant des
Russes sur Gracovie et dans les Garpathes
s'etait poursuivie sans interrupt-on, refou-
lant devant elle les troupes autnehiennes.
» La Turqnie ajant massé des troupes
ponrenvahir l'Egypte, armé les Béiouins et
traversé notra frontière, bombarda k l'im-
proviste O lessa et plusieurs autres ports de
la mer Noire.
» Nous nons occupous de maintenir les
eflectifs actuellenient en campagne ; mais,
bien que les chiflres de nos pertes soit en
apparence considerable, il est, en rèalité,
peu important, paree que nos officiers et
nos soldats reprennent leor place aussitót
guéris et reviennent au front, ayant acquis
ia prudence née de l'expérience, ce qui u'est
pas un raince avaotage ponr nn soldat, mê¬
me Ie plus vaiüant, dans une campagne
comme celle ci.
» Nous nous occnpons de fournir ft nos
soldats le matériel le plus moderne, l'équi-
pement le pi us complet et le mieux con^u,
['instruction la pins effieace.
» Nous avons simpiement de quoi rece¬
voir, armer, équiper, exercer quiconque est
disposé a servir son pays. Nous avons besoin
d'hommes. »

LA GUER
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COMMUNIQUÉSOFFICIELS
KousInfligcons 6mpertesi l'ipfiüirleallcuuude
InRussesmetten!eniroutelesiuBtro-flllsiaariils
Paris . 28 Novembre, 15 heures.

En Belg-ique. les combats d'artille-
rie se sont poursuivis toute la journée
du 27 sans incidents particuiiers.
L'artillerie lourde allemande a été
moins active.
Une attaque d'infanterie au Sud
d'Ypras a éta repoussée.
Dans la soirée, notre artillerie a
abattu un biplan allemand monté par
trois aviateurs. L'un d'eux a été tué et
les deux autres ont été faits prison-
niers.
Dans la région d'Arras et plus au
Sud, aucun changement.
La journée a été trés calme dans la
région de l'Aisne.
En Champagne, notre artillerie
jourde a infligè a l'artillerie ennemie
des pertes assez sérieuses.
De l'Argonne aux Vosges, rien a
signaler.

Paris, 23 heures.
Journée analogue a la précédente.
Kien a signaler.

OfficialReportof the
FrenchGovernment

Nov. 28lh -3 p.m.
In Belgium, the action of the artillery
continued yesterday without particular
incidents.
The heavy german artillery was less
active. An infantry attack of the foe South
of Ypres has been repulsed. In the afternoon
our artillery brought down a german aero¬
plane mounted by three aviators. One of
them has been killed ; the two others made
prisoners.
In the region of Arras and further South,
no change ; in the Aisne it was also calm 1
yesterday.
In Champagne, our heavy artillery inflic¬
ted serious losses to the foe's artillery.
From the Argonne of the Vosges, nothing
to mention.

GOIMUNIQUÉRDSSS
Petrograd, 28 Novembre,

Nous progressons sur la rive gauche de
la Vistule.
Nous sommes parvenus jusqu'b Combin.

ZEPPELINS DÉTRUITS

Nous nous sommes emparés de Brezzeiny
et des villages des vallées de la Morga, d'oü
nous avons délogé l'ennemi è la baïon-
nelte.
Entre Brézeziny et Grovna, nous avons
chargé, avec succes, l'infanterie allemande,
en nous ernparaut de l'artillerie enneinie.
Du éöté de Lodz, les Allemands se main-
tiennent dans leurs tranchées.
Nous les avons attaqués dans la région de
Strvkoff.
Partout la situation est favorable a nos
armes.
Sur le front Czenstotochowa-Gracovie-
Tymbark, nous avons affirmé nos avantages
acquis.
Le 26. nous avons fait plus de 4.000 pri-
sonniers.
Notre offensive a été particutièrement
heureuse sur le cours inférieur de la Szre-
niava. oü un régiment entier s'est rendu a
nos troupes.
Sur la rive gauche de la Piuba, nous
avons eulevé une position puissamment
forti fiée.
Sur la rive droite de la Vistule, l'enne¬
mi, énergiquement poursuivi, marque un
reeul désordonné.
Des renseigriements dignes de foi éta-
blissent que les Autriehiens installent, sur
le clocher de la cathédrale de Gracovie, un
posie de T. S. F. et des rnilrailleuses.
Dans le Caucase, on signale une colli¬
sion avec une forte colonne turque, a
i'üuest de Juzveran.
Sur le reste du front, la situation est
sans changement.

D'après une dépêche de Berlin recue par
la Qazett'i del Popoio, ie raid des aviaieurs
anglais a Friedrichshafea cause en AHema-
gne la pius vive emotion.
D'autre part, un télégrauime de Zurich
confirm8 que les dégats causés par les btim-
bes furect considerables. L'inceadie au'elies
provoquèrent ne fat éteint qu'au pfix des
plus grands efforts et ce n'est pas na seal,
mais plusieurs zeppelins oui frsrent détruitg.

COMMUNIQUÉ ALLEMAND

(IVoasne vublioris les communiquésallemands
qua titre documentaire et sous tantes réserves—
iK-slecteurs les redn sseront d'eux-mêtnesd l'aide
des communiquésauthentiquesqui précédent,i

Berlin, 27novembre.
Les na>'ires anglais n'ont pas attaqué les
cöies <seFlaedre k nouveau dans la journée
d'lüer
li n'y a aucuu chaiigement sor le front de
bi.tailie O -est.Au Nord de Langemarck, nons
avons pris un groupe de maisons et fait des
prison diers.
No re attaque dans Ia lorêt de l'Argonne a
fair des progrès Les attaques franchises dans
la région d'Apremont et a l'Est dv St-Mibiel
furont ï-epoiisséas.
Sur le tb a-re oriental de la guerre, au¬
cun» b tai ie decisive n'a eo lién hier.

LeBonthnrdementde Zeebmgge
Le Daily hlaa rec°it des indica'.ions pré-
cises sur les résultats du bomb'irdein''nt do
Zei-brugge.
li signale notaunnent que trois sous-ma-
rins qui étaiant compiètement montés et
ptêts a prendre la mer out éié complèle-
mi-nt. détrnits.
VinKtsept ouvriers out été tues.
D'autres oot été grièvement blessés et ont
été emportés loio de h vilte.

La Guerre en Images

„isioin
d'unEsDadrenÈQragons

Pnrii. 28 novembre )9i4.
Une note officielle raconte comment na
escadron de dragons isolé au milieu de3
lignes ai ieuiandes et refugié dans nne ferme,
détruisit dans la nuit do 9 septembr» nn
pare d'aéropianes allemand comorenant des
avioas et on coovo. automobile accoté a ia
route entre S nssons et Gompiègne.
Le lieutenant iuformé dé la présr nee du
pare, décida. 4 deux heures et demie dn
matin, Uattaquer immédiatement. De x pe¬
lotons s'aporochèrent a pied ft noe quaran¬
taine de mètres des voitnres et onvrirent le
ten, tandis que lê troi-nèrne peloton a cheval
s'élaricait au ga o mais était aoéanti par
iine niitrail'erise piacèe en tête d"s voitures.
Les deux pelotons a pied s'éiancè- ent a ('as-
sant et tuèrem Ie- pointeurs des mitrail¬
leuses sur leur piece.
lis engagèrent une violente fusillade avec
les Allemands qui ripostèrent trés brave-
ment landis que les sapeurs détro'saient les
avioas crib an£ de coups de pioehe le» mo-
teurs, ie - reservoirs et les appareils de bord.
Trois voitorrs comenant de l'essence s'en-
flammèrent, éciairant la scène. I! restait en¬
core une voiture centrale paraissant conte-
r.ir le chr-f de i'escadriPe. Le lieutenant, soivi
da trois cavaliers, ram pa jusqu'a la voiture :
O arrivanrz a nrz avec deux allemands dont
un officier. Gelui ci d ich rgea son browning
toant les trois cavaliers et traversant le bras
du lientanarit qui tna a bant portam son ad-
versaire d'un conp de jevolver. L« second
allemand ren versa a coups de crosse le lieu¬
tenant qui, en rampant, parvint a s'éehapper.
Dix francos sru ement snr les trois pelo¬
tons engages reviareot indemnes. I's vécu-
rent pendant trois jours caches dans an vil¬
lage en p-eioes hgaes allemandes : ils na
furentdëtivrés que le 18 sepiembra par i'en-
trée victorieuse d'une division d'infanterie.

La Décoraiion
du Général Joffre

Les journaux dn soir enregistrent avec
satisfaction ia decoration dn général Jolire
et ie di cours de M. Poincaré.
Le Temps dit : « Get hommage qni a nne
impressionnante grandeur dans sa simplicité
est absOfomem. mérité. Le géneral Joffre ap-
parait dès maintenant comme une des plus
grandes figures de ce temps. Les paroles de
M Poincaré trad nisent le sentiment profond
de ia Nation ».
» Elies traduisent trés exactement les sen-
tirneuts francais dit La Liberté ».
» Eüe» trouveio it un écho, disent Les Dé-
b is, dans tons les ccears du pays de France
et des alliés ».
LesDébats onblient a catte occasion Ia pro-
lamafon du général Joffre après la victoire
de ia Marne, dans iaquelle il tólicitait la
sixième armée d'avoir sopporté pendant
cin - j -urs sans interruption la Intte contre
nn aüversaire nombr»-nx, des pertes par le
feu et des fatigues inimaginables dues a la
privation da sommeil et parfois k la priva¬
tion de nourriture, avec une vaillance, nne
fermeté, une eninrance qne les mots sont
impuissants a giorffier comme eiles le meri-
tent.
« Grace ft voos, disait-il, la victoire cou-
ronna nos drapeatix. Maintenant que yous
en connaissez les glorieoses satisfactions
vons n» la lais-erez pms échapper.
» Quant è moi. si je fis queiqae bien.ee
fut la recompense. !e plus grand honnenr
de ma longue carrière militaire que celui de
coroman-ler des hommes tels que vous. Je
vous remercie avec une vive émoiion, Car
je vous nois ce vers quoi étaient tendus de¬
puis quarante-quatre ans tons mes efforts,
toutes mes énergies, la revanche de 1870. »

LaQuestiondesPrestations
Bordeaux,28novembre.

Le Gonsell de cabinet a approuvé les ins¬
tructions qne M.Malvya données aux pré-
fets au sujet das mobilises soumis aux pres¬
tations.

flöüïsauCommandantAllemand
Amsterdam.2Snovembre.

Le iieutenant-colone Koisch,ags de 59 ans,
a été nomimé commandant du premier corps
allemand.

LeLoyalismedesArabes
Genève, 28 novembre.

L'ambassade d'Angleterre communique
que le sultan d'Aden a adressé rpontanément
k ions les chefs arabes un manifeste leur de¬
mandant de prêter assistance a l'Angieterre
qui a entrepris la guerre pour protégcr un
petit état contre une agression.

UneProtestationHumanitaire
Washington,28 novembre.

M Wilson, a communiqué officieusement
aux représentants des Etats-Unis, dans !es
pays belligérants d'Europe,sadesapprobaiion
pour les j ts de bom bes sur les villes ouver-
tes occupies par des non combattams.
On assure que les puissances preadront
note de cette protestation.

ClichéPetitHavre

"CTrt 2er>ï>©lii3. »-u.r--vola,:n.-fc la lac d.a Constance

L'lialieeniendprotégersesNationaux
Rome, 28 novembre.

Le gouvernement a décidé d'envoyer le
navire Calabria sur les les cötes de Syrië.

L'EXPLOSIOHDU BULWARK
Londrts, 28 novembre.

L'enquêtea confirmé que 1'explosiOQ du
Bulwark a été accideute11»
*' * 4 e»»'V «nnrfs.

VICTORIEUX
SUR.

TOUTIF FRONT
L,es Russes harcèlent les
Austro- Allemands et
fout des milliers
Prisonniers

LaRetraitesurtouteia ligcê
Londres, 26novembre.

Le correspondent du Daily Telegrapha Petro
grad télégraphie :
Les Russes ont remporté une gaande vic¬
toire en Po ogne. Les détails officiels rx'ea
sont. pas encore publiés, mais, soivant Ia
Gazette de la Bourse, 48 trains furent envoyés
a Looz potir enmensr les prisonniers, d'oü
on dédoit qua tout un corps d'armée a été
capturé.
Lrs Allemands battent en retra-te sur
toute la iigne ; par endroits cette retraite est
nne fuite eperdue ; obusiers, canons, muni¬
tions, provisions, sontabandonnés en grandes
quantités.
Suivant une autre version, un corps d'ar¬
mée fut capture tont entier avec son artille¬
rie et ses trains d'équipage et un autre corps
détruit.
G'est une défaite écrasante infligée aux
sopt corps composant l'armée du général
Heindenburg. Si denx corps ont été détrnits.
los autres n'échapperont pas sans de gran¬
des pertes.

Petrograd (officielle),28novembre.
Sans préciser davantage Ie communiqué,
on confirmé le snccès russe.
Partout la situation est favorable a nof
alliés.

L'Oflensiverassesepréeipile
Rome,26 novembre.

Le Giornale d'Italia apprend de Vienna qu»
l'armée allemande se re«ire de Pologne. Les
communications entre Allemands et Autri¬
ehiens sont rompues. Les armées russes
marclient sur Breslau, Posen, Thoru. La
détaite austro-allemande est colossale, da-
cisi ve.

UNSUCCÈSDÉC1SIF
L'Arméeautrichienneestculbulée.—Les
Russespoursimenti'eimeuiiavecvigueur

Petrograd, 28 novembre.
Dépêche officielle. — Sur le front Proscho-
vilz-Brzesko stare-Bochnia - Wisnicz , les
Russes out remporté un succès décisif.
Les Russes ont culbuté une armée autri¬
chienne, lui faisant sept mille prisonniers,
capturant trente canons, dont six avec leurs
attelages et vingt mitrailleuses.
Un bataillon russe faisant irruption è
Brzeskostare a capturé le restant du 31' ré¬
giment d'Hönved, notamment le comman¬
dant, vingt officiers, 1.260 hommes et un
drapeau, ainsi qu'une automobile conte-
nant les officiers de l'état-major.
Les Russes continuent a poursuivre éner¬
giquement l'ennemi.
lis progressent dans le combat de Lodz.
Continuant, le 27, dans les Garpathes,
les Russes ont attaqué des forces aulri-
chiennes importantes.

L'écrasanledéfaite
Londres, 28norewbre.

Suivant dfis informations replies de Petro¬
grad, les Russes ont infligé aux Allemandi
une défaite telleque le monden'ea avait vul
depuis Napoléon.

LesAutriehiensen retraite
Amsterdam, 8 novembre.

Ou mande officieliement de Vienne que U
27 novembre tes Autriehiens évacuèrent
Czernowitz.
Lss combats continuent en Galicie orien¬
tals et dans les Garpathes.

LesRussesentreata Czernowitz
Bucarest, 28 tovembre.

Hier. après un violent bombardement el
des attaques des troupes russe-, les Autri¬
ehiens ont abandonné Gzernowitz précipi-
tamment et se sont enfuis en désordre sur
la Dornavatra, paur3iiivjs par les Russes.
Les avant gardes russes sont entrees 4
Gzernowitz a 14 heures. Elies ont éle replies
avec nn grand enthonsiasme par la popula¬
tion roumaine et ruthène.
[Gzernowitz est en Bukovine, entra les
C*rpathes et la frontière russe].

LesRussosfranchisscntlesKarpalhes
Rome, 26novembre.

Une dépêche do Vienne annonce officielie¬
ment que des détacbements russes ont passt
les Karpathes, occupant les régions d'Ur.g et
Zemolin.
Zemplin est a 120 kitomètres au Sud des
Karpathes, k 70 kilometres de Homanna,
dont la prise a eté annoncée hier.
Da lè, les Russes menaceut ia Iigne de
Budapest k la Galicie ; ils ne sont plus qu'è
125 kilometres de Ia grande vilie de De-
breczin.

Bellegarde, 26 noverr.„re.
Uue dépêciie Wolff,de Beriin, annonce nu»
les troupes russes ont penétré en forces im¬
portantes dans la contrée de Zemplin, en
Hongrie.

Ladénioraiisationdel'arméeasJrichieime
Cetiigné,2Snovembre.

L'armée monténègrine, qui a remplacé
l'armée serbe, prés Owitz, pour lui permettre
d'avancer plus au Nord ponr faire face aux
Antrichiens, a repoussé energiquement piu¬
siears attaque» entre Vichograd et Owbz.
Les prisonniers autriehiens racontent que
l'armée autrich enne est complétement dé-
moralisée et mecontente ot que les révoltes
V sont
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Dimanche59 Novemnrem%
EmomentsCombats
AÉRIENS

Paris, 28novembre.
Une not? officie'le rapport? que des com-
ba's aériens eurent lien 1? 18 courant,
Un ser«eat pilote accompagns duo lien te¬
nant apergut vers Gh. 1/2 un avion ss diri-
geant vers Amiens. II le poursuivit et la re-
joignit seu iement a Amiens oü il lui tira
cue centaine d bailes avec sa mitrailleuse,
détériorant tégèrement l'avio* qui s'enfuit.
Le sergent s'aitaqoa aiors a I'atb&tros alle-
.naod qui, faisant on brusque demi tour, se
p'Acipita sur lui. II ren versa l'appjreil k tel
point que ia rniirailieuse toraba a i'intérieur
du caoot. It reprit t'equilibre, inais {'Alba¬
tros avai! dispara.
Au même moment, un autre sergent Iran-
$iis attciTissarit a Amiens, avani apergu des
avions enoerais survolant la ville, reeartit
avec son nifc-inicien et les ponrsüivii. I)
rattrappa un Aviatik, l'empécba da rentrer
dans les ligr.as abemandes et le poursnivit
jusqu'aux environs de Montdidisr. Le meca¬
nicien tira valnernent dix balles avec sen
mousqueton. L'aviateur frangais re cut trois
balks dout une traversa son réservoir. La
poursuite fut. abandonnée laute de muru-
iio! s. Lo mécanicien, in ufliramment con¬
vers eut ia main gauche gelée.
Vers 10 h 45. un avion monté par un
lieutenant et un caporal rencontra un Tanbe
qo'iis attaquèrent quoiqu'iia u'eussent com¬
me armes que des revolvers. Mais !es ba les
tie; ?>:iraillepses ayant tranche on liauban
tit:- !es aviateurs duren t atteriir pré-
cii .uaiment et regagnèrent Amiens.

LTNTEMSITÉ
des Bomhardements
An cours dn dernier bombardement de
Béthune, un obus tomba sur le bureau dn
recede er des taxes municipales , dans la
roe de l'Uoiversité.
A ce moment, plus de vingt personnes at-
ter-daient dans le vestibule pour voir le re-
ceveur, M. Godelle. Gelui-ci êtait assis, der¬
rière un guichet, dans une petite salie a
I'sxiremité du corridor. L'obus pénétra an
milieu de i'imroeuble et explosa dans toutes
les directions II atteignit Ie public du vesti
buie et atteignit è ia tête une femme qui
était oceupee A verser de l'argent au rece-
venr.
Les personnes présentesdonnèrentl'exem-
ple du pins grand sang-froid. Pas une sen e
ne quitta le bureau sans a- oir vu M. Go¬
delle et sans s'être acqnitte de ses obliga¬
tions.
An conrs dn bombardement d'Armentiè-
res, cent cinquante obus tombèrent sur un
rayon de cent mètres. Une demi-douzaine
atteignit l'höpital.
Heureusement les blessés avaient été éva
«nés a. .. La mairie avait été également ton-
jhée, mais tout s'est borné Ades dégais ma-
■*ériels.Tontes les usines de ia ville avaient
été fermées.
Dimanche dernier, l'ennemi bombarda Ie
village de Caix, A quatre kiiomètres de Ro-
sière8-sur-ia Snmme. Le premier obus était
dirigé contre un ballon captif.
Une maison, dans laqnelle des soldata
franpais avaient pris abri, tut atteinte par
un obus et en partie détrnile. Par bonheur,
les soidats l'avaient déjA quittée, mais l'nn
ti'eux, cepcadant, fat grièvement blessé au
Lras
l'ne lettre recue d'un habitant de Saint-
Q .entin dit que, qnoiqne les Allemands
soient en possession de la villa, il n'y a qae
le breit incessant du canon qui vient trou-
bier le cours ordinaire de la vie.
L'auteur de la lettre ajonte gue les Alle¬
mands apportent a Saint-Quentin un grand
nombre de leurs morts.
Les corps sont complement dévêtus et
transportes en Belgique.

LECANONSILENCIEUX
Le « térnoin oculaire » qui suit les opéra-
tions de l'armée angiai.se signale l'empioi
pour ia première fois par les Allemands d'uo
« canon siler.cienx » snr lequel nos ennemis
londaieut do grandes espérances, désormais
degnes.
La caractéristique de ce nouvel engin de
guerre est que le coup part sans la moindre
detonation et que le passage dn projectile
dans l'air ne produit aucun des bruits ca-
rsctTistiqoes qui accompagnent la trajec-
toire des projectiles envoyés par les cauons
oriinaires. Le senl averiissement que t'on
percent lorsqne le coup est parti est l'explo-
8io» dn proj ciile mêrae. On concoit que
dans ces conditions le repérage de ces pièces
soit d'une extréme difficulté. Les premiers
essais sur Ie champ de bataille n'ont pas
dor.né de brillants résultats. La portée maxi¬
ma atteinte a été de deux milles, soit 3 218
moires environ. L'explosion du projeciiie
est pen vio'enta et el Ie n'a cansé antonr
d'etle ni blessures, ni mort. Son seul eft'et a
été cle produire assez de fumée pour rendre
momeutanément inhabitable une tranchée.
Quatre de ces moriiers ont été pris aux Alie¬
mands et immédiatement utilises contre eux.
Ëontrairement a ce que t'on avait pense, la
propulsion dn projectile n'a pas lieu a l'aide
ae Iair comprimé, mais bien par la détente
d'un syslème compliqué de ressorts.
L'armée russe posse^e plusieurs exemplai-
res d'un canon sembiable.
II ne parait pas que ce soit eet engin qui
puisse réduire au silence notre 75.

«PUURKUSSüLDATS»
26« LISTE

MmeKiobnkoski Fr. 100
Unpetit groups de 4 Anglais 3 —
Personnel de la MaisonCharlesBosquer. 100—
Anonyme 0 40
Uc ArgentinC. L. B , 5 —
Muif Lemierre 10—
M Hruguel 3 OS
LpPersonnel des Corderiesde la Seine
iS«versement 266 t5
Officierde police 3 53
Mairie de Ssint-Jouin-sur-Mer 24 —
AtniC'leJiilieite Dodu iS'-neic) 20—
LaCommunede Sanöouviile 200—
M Petitqueux 2 —
Le Personnel et les Employés des Fon-
deries Uavraises (ö°versement) 14—

Total F. 751 iö
Listes psécédentes 51.71775
Total au 23 novembre F. 52.46890

B-Uojïs en Ty«tsji>o
Tricols ds lairte, chaussettss do tams, gants dg
laine, cslrdurssds fiansüaet ds ialrte,eouoeriares
da laine.
MileMartiDeihal, Mme Levy, M. Bzzo, Mile
Ma.gueriteFord, M.Guiltermou, MileHatiche.M.
liaianeville. MmeEnconire, Anonyme. MmeMsc
t.eod, M K»hi,MileBella, Mileft., MmeCouraa-
don. MilesMarie.Mme emierre, MmeLecomeur,
M.Collet.MileDttrié, MmeMalantiain. Les Em¬
ployés municipauxdes Services municipaux de
ia viile du Havre, M.Leer. MileGoret. M Robert
Sabatlier,Anonyme,MileFleurigsr,<l.MmeBoivin,
l.e Personnel civil du W/ciunnbeaa.M.Paumier,
MmeLetellier,Mm?Gardiner.MaisonPottier. Les
Employés au chxntier du cimelière Sxiale-M-rie,
Mairiede Hénouvilie,M.Matthey,Ecoie de fllles
d'Angervillc-i'Oreher.MileD-scbumps,MilePonce,
Mm<Tiiiébiut. E èves de i'Ecol-'de fillesde Gon-
frevilla-l'Orcher. Mayviiie. Ecoie de fllles Jean-
Maeé,Sanvic. Ecele de Gonnevilie.Mme Durécu,
Les Demoisellesdes Fabriques Parisiennes, Mme
Coquin. Eco e rue de l'Aima, Arotiyme, Ano¬
nyme, Mle AdelineBuffsrd. MinesPaon, Neville
et MileGraudsire,QuatreEcotieres de i'Ecoie su¬
périeure.

Croix Rouge Frangaise
(Association des Dames Franpaisas)
Sommes redoes p ir la Société de Secoursaux

Blessésmüitaires.
Ouvriers et Employés de la SociétéHa-
vrsise de Manutonlionsmaritimes. .F. 43095
Ouvriers des Migasins Généraux 6i 25
Pierre Gottsrd fits «JO -
Communede Fontaine-la-Mallet 18025
Employés du Crédit Lyonnais 150—
Directeur,employés et ouvriers de Bas¬
sot et C° 500—
Ouvrier<et employés des MsgasinsGé-
néraux 74 25
Communede Gonfreville-l'Orcher 70240
Sociétéde Secours mutuels du person¬
nel de la SociétéHavraise de rnanu-
lentions niarilimes 56290
TernedeN.-York.Equipage ifarevi 60 93
» » Es agne 65 i5
» » Honduras... 55—
» » France 39 95
» » Cncique.... 20—
» » Bordeaux. . 20 20
» » Rocliambeau 23675
» » divers ii 40

Administrateurs, employés et ouvriers
de laCompagnieFrantjaisedes extraits
tinctoriaux et tannants 8«885
Agen's de police 22
Anonyme 5 —
Personnel civil de La Touraine 17375
Personnel de laSociétéHavraised'Ener-
gie Electrique 10460
Compagniedes Notalresde t'Arrondisse-
sent nt (Sociétéde Secours et Dames
Frauttaisesi 300—
Ouvriers et Journaliers des Magasins
GênéranxHavrais 73 —
Personneldes Chantiers^.ug. Normand. 839 70
Ouvriers et Ëmp oyés de Ia SociétéUa¬
vraises de MnnutentionsMaritimes.. . 41770
Ecoie communale de garpons rue de
Fleurus ifeuiPe d'élsini Ï8 80
Ecoie communale de garpons rue de
Fieurus (collecte ttebdomadaireentre
maltres et élèvps) 20 83
Ouvriers et Journaliers des Magasins
Généraux tlavrai 67 10
Soc;étéde SecoursMutuelsdu Personnel
de la Societe ILtvraisedeManutentions
Maritimes 411—
Communede Bénouville 2*690
Ouvriers et Emnloyés de Ia Société Ha¬
vraise de Manuieritions.Maritimes 42830
Ouvriers et Journaliers des Mngasin3
Généraux fLvrais 69 05
Souscriptionsrecue Hiesa Montiviliiers. 2.(80 —
Ouvriers des Ateliers A. Normandet Cv 523 95
BureaudesChargeursRéunisa laMarine. 23425

Total F. 10.36040

ComitéMunicipaldesRéfugiés
Beigeset du Nord

6' Liste

Appel du Consei!National des Femmes fran§ai-
ses, par Mme Jules Siegfried, versement ;
Chambre de Commerce du Havre, ehacua i.000
francs
MM.J. Dero.avocat;Dunont,directeur des Docks;
ColonieSuisse, chscun 500fr.
Appeldu Consei!National des Femmes franchi¬
ses. par MmeJu'es Siegfried,en trois versemerls,
t.tOOfr.
Cornpagniedes Nolairesde l'a'rondissement du
Havre ; MmeJ. Rousseau, de Montiviliiers,cba-
cun 300fr.
Personnel dc la Sociétédes Travaux du Port,
24! fr. 40.
Personnel des Forges et Chantiers de Ia MédL
terrnnêe (Chantiers de Gravilte), i" versement,
200fr
M. PabloDiez,t'O fr.
Personnel de i'Energieéleetrique ; Porsonneldss
ForgesetCbantiersde la Medite.ranëetChantiersde
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PETITEMAIN
Qtzo-i Roman Coutemporaia

PAR

Pierre

QUATRIÈME P ARTIE

Non, évideniment, il ne fallait pas cares-
ser cette chimère, qu'une aussi importante
entreprise pourrait devenir sienne, cornme
par enchan temen t. Une bien autre force
que la proleclion d'une patronne capri-
cieuse qui était indispensable patir se créer
line veritable personnalilé a Paris. Elle de-
vait prdvoir et raisonner plus sagement. 11
lui fallait d'abord donner tout son concours,
deux ou trois ans encore, a Madame Ku-
ncrwald. et puis, avee son aide rnènte,
qu'elle 11elui refuscrait certainement pas,
créer so pelite maison, s'y consacrer avec
Fa'charnenrent tie celles qui n'ont qu'un
but. se (aire sonnaitre. fonder sa pelite re-
nommée. la bien juslilier, devenir quelque
chose de plus qu'une femme qui réussit un
joli manleau. une jolie toilette ; êtrc une
sorte de prètresse «u. goöt, de i'elégance,
presque une artiste ! . . . Et immanquabie-
incnt. cornme la tiuchesse de Pon te-Kovo ia
comiaissait dt'-ja, elle ne pouvait pas, un
Jour ou i'aulre, m pas se présenter eiiea

elle, lui atnener ses fllles quand elles tra-
verseraient Paris.
Et e'est par sa mère même que Francis
entendrait parler alors de cellc qui avait eu
le courage de se séparer de lui, quand ils
s'aimaient si profondément.li saurait qu'au-
cun amour ne l'avait reinplacé, même pas
le légitime bonheur d'un mariage. II sau¬
rait avec quelle dignité, quelle pureté, elle
aurait dirigé toute sa vie.
N'aynnt encore aimé qu'avee sou ame,
elle se perdait dans ce rêve, eomme si c'eöt
été du bonheur.
Mais ce petit cerveau qui croyait tout sa-
voir et ignorait tant de choses allait être
soumis bien tót a des épreuves peut-êlre plus
troublantes, plus gr'isanles, paree qu'eiles
touchaient au terre-a-terre des choses, a Ia
pratique ordinaire de la vie.

** *
Un après-midi de calme, oü Pon n'avait
vu place Vendóme que des clientes de pas¬
sage, Mme ivunerwaid s'était enfërmée avec
Frinette dans le cabinet directorial pour re¬
viser les principaux modèles que Toil allait
« sortir » au mois d'octobre.
Frinette. toute pénétrée de I'importance
de son róle, discutait trés gravement, un
crayon è la main, car elle avait ['harmonie
dans les doigts et avail appris assez d'élé-
ments de dessin, lorsqu'eiie allait it l'ecoie,
pour réal iser instantanément une silhouette
de ce qu'elle voulait.
De lemps en temps, Mme Kunerwald lui
donnait une taloche, en disant .
— Cette petite I . . . All ! cette petite ! . . .
Moi qui me demandais si ehe U'ouverais ai-

Graville).2' versement); Syndicat cl'Iaitiative du
Havre; MM.G.Lafaurie, Gustave Lefebvre, ancien
nêg'iciant ; E, R-ioul Duval; Anonyme, chacun
10' fr.
Fonclionnaires du Lycée de gartjons, 88 fr.
MmeCnrrie.M.Leraitre, une Franqaise née a
Scrain. chacun 50 fr.
M. Boisson, directeur Ecoie des Beaux-Ar's,
abandon des cours privés de peinture et dessin
(M.Boissonabtndonnera le produit.de ces cours
pendant la dnrée de la guerre). 37fr. 50.
OEuvrede la Feuille d'Etain (Ecoierue de FIcu-
rusi,28 fr. 78.
MM.Alia,Labbé,fondeur E. Lelhuililer,chacun
20fr.
M.Linaut. 15 fr.
MmeHugo.M.Louis Piel, I souscriptcur a la
Makied'HarQ.ur, chacun 10fr.
MmePsulette. MM.Jean-Baptiste Piet, Podesta,
Ranut Duv 1.Anonyme,chacun 5fr.
MmePaillette 2»versement , 3 fr. 50.
Troncs des commissurists dc police, du bureau
des passe-ports du commissaire central. 7:4 fr.In.
Comitédes ouvriers et.emnloyés du service de
la voie de la section du Havre (cheniin de fer), 36
paires de cbsussures.
LeGomiié rcmercle égaiement les personnes
qui ont bien vouui lui otïrir divers lots de vête-
menis, tinge, chaussures, objets de ménage et
dorit la lisle serail kop iougue
MmeJules Siegfried: 12chemises de femmes ;
ComitéNationaldes Femmes Francaises : 12
chemises d'hommes, 2 cusses luit Gallia,20japes
iaine. 36 paires de bas femmes, 48 paires de bas
enfants, 30 camisoes de femmes. :Öcouvertures,
3 couvre-pieds enfants, 20 jerseys, 25 grands
couvres-pieds,38 paires chausseti.es de laine, 20
pantalons de toile, 30chemises d'hommes, t lot
soutier, i tot vétéments usages hommes et fem¬
mes. to japes femmes, 42pantalons de femmes,
23 costumes d'enfants, !0 pantalons d'hommes.
5 pantalons toile b'eue. 6 tr cots, 6 tricot.3 10
tricots, 30 paires do chaussettes, 24 paires de
bas, 24 maillots. 34 paires de chaussettes.
Remls par M.O-borne, consul des Etats-ünis, de
MmeBousue, de New-Vork, 2 lots importants de
vètements hommos et dames.

SociétéFrancaisedeSecours
aux Blessésmilitaires

Lists I
Souscriptions recueillies par M. Stranly Tood,
de Newcastle on-Tyne, et remises a M. M. Ta-
conet.
North of England O. Pirticting et ZudemüAsso-
èiation, 2 500fr. : J. StanlyTodd, 230; A. Monro
Sutherland, 13) 25; J. Mite-He Todd, 123; J.-H.
Barn. 250; Artnr Rilson, 230: Hall Bros, 125;
DixonRobson. 28 ; Tyneside Line, J. Ridley son
et Tuily, 250; Wilheringtonet Everith. 123 ; Leo¬
nard Macarthy,125; X..., 230; siland Shipbuil¬
ding et G°,125; Chas. J. Bcwiay.25: Eision R.
Kirkley,23 ; S. AdamJ , 25 ; John Fairweather,
23; Ral.h. Garr, 123; F. Miller, 25; li. K M.
AUuru,125; Stephens Sutton et Stephens, 125;
Burnett e! C°Ltd. !25 ; E. E. Chariton, 1*5; E.
Keeyney, 5250; J. B. Adam, :5 ; Anonyme.3 15;
LindsayGrade et C*. 13125 : Abel Chapmann,
230: W.Coupland.52SO; Anonyme,125; Wi'frid
Hail, 125: C. H. Blackwood, 26 28 ; Buckingham
etC«. 5250 ; J. StanleyMitealfe,«50; A. 0. Burs,
125; Edw. Ilain et Son,625; J. Edward Hodgkin,
13i 25 ; W. J. Noble. 123 ; J. C.Armstrong, If. '0,
H. S. Welford. 2625 ; J. W Coutson, 5'; I. W.
Todd,5 ; G.E. Todd.5 ; J. Peacock,5 60; Newhey
Salmon Green, 2845; Dons de divers, 33373.
Toial, 7,862fr. 20.

F'stsss* Ses KEesséia
M. A. Vei le, entrepreneur de terrssse-
meats, 4, rue Turenne, nous a fait parvenir
itonr être trarssmise aux Sociètés de la Croix
Rouge, uue tomme de 71 fr. 30 constitute
par une co leAte(la deaxième) fiite parmi
son personnel
M.Veil16, nous a retnis personnelleiiaent
une somtno de 30 francs.
M. Savary, 8, rue des Pêcheurs it Salata -
Adresse, nous a versé 5 francs.
Nous avOiis égalemctrst re<?u ie produit
d'une conciliafiosi devant M. Contray, juge
de pa>x dn troisième arrondissement entre
M. . . et B... coit trente fsaoC8do«t 1-5francs
pour lés soidats blesses et 15 francs pour
secours aux réfugiés Beiges.
Les Pilotes de la station da Havre vien-
nent d'ellvctuer na qaatr.ème versement de
530 francs a chacun e des ceavres suivantes
d'iksisiance et da secours aas blessés :
Société frangaise da secours aux blessés
miiit iires ;
Association des Dames franchises ;
Union des Femmes de France ;
Refugiés beiges.

* *
La S 'CiétêHavraise de Manuteniionsmaritimes
Poiievin. Manponiet C" vient d'effectuer a Ia
GroixRouse, pour nos blessés militaires, !e 1,•
versement suivant s'élevHnt s 400fr., sot a ce
jour un total de 3,432fr. 90.

PAK BOttDÉES (IVO- IS DES CHEFS)
Du20novembre : Morvan5 73 ;
Dn21novembre : Morvan550 ;
Du22 novembre : Morvan5 50 ;
Du23novembre : Morvan5 25, De'aunay 6 30,
Méoard6 25. G. Person 6 55, Gheval 6 -O, Mi-
citaux 12,Ménage6 50,Brtmville650, Belfort6 73,
B eton 5 33.Deroinet ö ?5.Togny5 75. Lartourte
5 «5 Bakiofï 50,Lecordier 2'75, Kermarec ï 70,
Pennec 'i 73. Leioitarn2 50, Lanreus 6 50, Gana-
pion 2 75.F. Person 5. Auffrel6 13. May6 2o, Le-
frsreois 30, Garel 4 73.Tuau 2. Varnier 3 78 ;
Dn 25novembre : Deiaunuy6 50,Varnier 5, Ga-
rrl. 5 25. Laurens 4, Breton 6 20, Slay6 :5. Bran-
vlile 6 03.Ménatd6 50,G Person 6 2 Trouvay
6 .30.Auffret6 2«. F. Lucas 6 25. Michatix 6 25,
Kermarec 2 75 ; Pennec i 50, Ghevai3 25, Deroi-
net 3 25;
Du26novembre : Deroinet,6 28.
Du 27novembre : Campion 2 49. Delaunay 3i
Varnier 3 03. Lalourte 5, Mesnase 6 50, Toga
6 0. Lecordier6 25,SstMbier3 50, G'onier 0 25,
Lefrancois3 65, Pennec 1 75, BrmviUe 3 90,Ma-
nard 2 75, Laareas 3 75, Kermarec 5, Leiousru
2 75. Deroinet6 50, Gard 3 75, B«Idof 6 23. G.
Person 8 25,Gheval6 25,Breton6 25,Lucas 6 25,
Person 3 75,Auffret6 70.
Du28 covembre : Doroinet6 50.
Inriividueis: Mercier 1, DeLunay 1, Anonyme
!7 05.

Le
LE HAVRE
DepartderandenAmbassadeur
DES ÉTATS-UNIS

Son Passage au Havre
M. Myron T. Derrick, ambassadeur extra-
ordiaaire des Etats-Unis, est arrivé hier aa
Havre pour s'etnbarquer a bord du Rocham-
beaw, steamer de ia Compagnie Générale
Transatlantique, sur lequel uue cabine avait
été spècialctnent aménagée a son intention,
ie navire ne comportant pas ds cabines de
iuxe.
A son depart de Paris, M. Derrick fut sa-
lué par le générai Galliéni, M. William Mar¬
tin et de nombreuses person saiités.
A ('occasion du depart de Paris de M. My¬
ron T. H-Trick, ambassadeur extraordinaire
et ministro piéisipotentiaire des Etats-Unis
(PAmértque, M.Adrian Milhouard, président
du Gonseil municipal, lui a adressé la lettre
suivan te :
Monsieurl'ambassadeur,

Au moment 0(1vous quittez noire capitate, je
liens a me faire l'interprète du Gonseil municipal
de Paris, pour exprimer a Voire Excellecce nos
sentiments de sympathie respectucuse.
Nous savons quel ami sincere da noire pays
vous n'avez j-ituais cessé d'être, tandis que vous
représentiez parmi nous, avec un éclst dont !e
rayonnem»p ne s'tlïacera pas. la grande et libre
nation ainéricaiue.
Jamais nous n'oublierons les nob'es paroles que
tant de fois v»us avez prononcées en notre Hotel
de Vitte,sux colés de vos corapatriotes qui rece-
vaieat notre sffectueuse bospitalité.
Si nos regrets sant profonds de vous voir aban-
donncr ia cilé parisi'-nne dont vous «viez su ga-
gtier le cceur, du molns sont-ils atténués a ia
pensee que loin de nous, daas votre Patrie, vous
pourrez contribuer encore a i'aiïermissement des
liens qui unissent nos deux peuples.
vParis, qui se souvient et qui espère, vous ex-
prime, s l'heure grave que nous Iraversons. ses
seniimenls d'inaitérableattachemeatet vous garde
uce inI'mie r, connaissance.
Je vous prie da: réer Monsieur l'ambassadeur,
les assurances de ma haute considéraiion.
Leprésident du Cortseilmunicipal,
Adrienmitiiovakd.

En réponse a cette lettre, M. Myron T.
Derrick a adressé a M. Atiriea Milhouard la
iettre suivaute :

Paiis, le 27 novembre 49i4.
Monsieurle Président,
It m'est difficilede vous exprimer combien je
suis ému par votre lettre qui 'm'arrivela veilie de
mor)départ de France et qui m'apporte un témoi-
gnage de sympathie qui me touche profondé-
01-r:t.
La vüle de Paris ne m'étsit pas inoounne avanf
mon arrivée a IVmbassadc, rle m'est devenue
pariicuiièrement cbëre deouis fes trisies éféne-
ments q i se sont dêroulés et que j'ai traversés
avec eiie.
(,'hospilalilóque j'ai recue dans votre Hotel de
Villeet ia bkmveiihrele receptionque rencordrent
toujours mes compairiotes rne iaisscront un sou¬
venir inoubüable de ia vraie courtoisie fran¬
caise.
En vous remerciant infiniment de vos paroles
aimables, je vous prie d'être mon interprêle au-
près de vos colfègues du Gonseilmunicipal pour
leur exprimer ma profonds gratitude des marques
de sympathiequo vous avez bien vouiu me trans-
mettre.
Veuillezagröer, Monsieurle président, les assu¬
rances de mes sentiments les plus distingués.

MYRON T. Hf.RIilCK.

Avant de quitter la terre franchise, M,
I'arnbassadeor a tenn h témoigaer toute sa
sympathie pour les ruaibeirreesss victinaeiu
tie la guerre.
Duns l'après-midi de samedi, il a fait par-
venif a l'bötei Frascati, dis gerbes de flours
choisies parmi les plus belles ei les plus dé-
licates dont oa ptiisse disposer en cette
saison.
Get simable envoi a été trés apprécié dos
soiciats et des officiers, qui ont tronvé dans
ce geste comme un n fletdes sentiments que
ptoi'esseot les diplomates amëricains a
i'égard de la France et de ses enfants.

Mortau Champd'Honneur
M. Albert Preud'homme, demeurant k
Rolleviile, soidat au 74« régiment d'intante-
rie, est mort au champ d'honneur, le 12
sf-ptembfo, an combat de Thillais, canton de
Reims (Marne).

Promotions
MM.Matei, sergent-fourrrer ; Poarty, Mo¬
rel, Verrier, sergt-nts au 319» régiment d'in-
fanterie, sont nommés sous-lieutenants 4
leur corps.

sément a Paris une collaboratrice tigne dc
moi !
— G'est que vous êtes vraimeat trés bien-
veillante pour moi. Madame, et surtout que
vous voulez bien me diriger. . . car je sens
encore mon inexperience, en une foule de
choses. . .
— Qu'est-ce que ca fait, ma petite. Pm—
expérience,quand on a du goftt et des idéés.
C'est ce que ine disait, justement, M. Du-
laurier, l'autre jour, comme je lui montrais
vos croquis.
Frinette fronqa légèrement les sourcils
en murmurant :
— Monsieur Dulaurier ?. . .
Et ses yeux sernblaient dire : « Ah pa . • •
en quoi cela regarde-t-il M. Dulaurier ? »
Tout doucetlemcnt. Mme Kunerwald in-
sinua ces simples mots :
— C'est un de nos eommanditaires. . .
pas un commanditaire, précisément, pais-
que nous n'avons pas besoin de 'capi-
taux.. . quoique ce soit nne entreprise jo-
lirnent lourde que de mettre une telle mai¬
son sur pied en quelques mois. . . Mais il
est membre du Conseil d'administration
d'une banque oü nous escomptons notre
papier... et il ftmt en eseompter, avec
cette clientèle qui s'offüsquerait si 011lui
envoyait ses factures avant la ün de Pan¬
nés ! . . .
Puis, on se remit ü parler de ia campa¬
gne prochaine, en feuilletant les jour-
naux de modes en cherchant les indications
des publications spéciaies... Mais Fri¬
nette n'y appertait plus la même atten¬
tion.
Elle était préoccupée, par ce fait, 'vyt
nouveaupour elle,qu'un autreque A '«t

Mme Kunerwald pouvait avoir une part,
une influence, si legére qu'elle füt, dans
la direction de cette maison. Enfin, elle
n'avait pas a s'en inquiéter, puisque ce
M. Dulaurier semblait apprécier aussi sa
valeur.
Or, voila qu'une grosse voix, un peu
éraiilée, retentissait a cóté du cabinet, dans
le bureau de la comptabilité, dont la porie
était ouvertc ; et Mme Kunerwald, ayant
écouté un instant, dit :
— Tiens ! . . . quand on parle du
loup. . .
Deux minutes plus tard, M. Dulaurier
faisait irruption avec M. Kuriervald dans
le cabinet, mais s'arrétait, dès qu'il aper-
cevait l'étaiage de modèle3, de publica¬
tions :
— Oh ! pardon . . . Nous n'allons pas
vous dëranger. Mesdames, si vous êtes en
train de tra vailler . . .
— J'ai simplement un- carnet de rensei-
gttements a prendre dans mon bureau,
dit M. Kunerwald.
Et, en eft'et, il ouvrit un de ses tiroirs,
oü il cbercha quelques instants, tandis que
M. Dulaurier se penchait sur les dessins et
donnait quelques appreciations, quelques
idees même, avec un sens assez avisé de
l'élégance, de la mode, Frinette ea était
toute surprise.
C'est a peine, du reste, s'il cut quelques
coups d'oeil vers la jeune tille : mais au mo¬
ment dc sortir avec M. Kunerwald, il lui
disait, d'un ton trés familier ;
— C'est vous qui dessiniez cela, Made¬
moiselle ?
— OA !Monsieur. . . ce ne sont pas des,,,
«assens;, «epauw» petites«wmea»,

UnSleamerfrancaiscotiléenManche
D'après nne information du Times, le bruit
court dans les milieux maritimes que le
steamer francais Antoinette, jiugeant 400
tonnes, venant de Galais aa Havre, a été
coalé en Manche par un soas-marin atie-
mand oa line mine.

Mu&éum d'Hiifoire Naturells
Place du Vieux-Marché

Aojourd'bni dimanche, a 2 h. 1/2, confé¬
rence par M. George Stoefs, professear k
I'Ecoie d'Auderleetit, prés Bruxelles.

Herviees Maai saams. de la 1'lllï du
llüvre

La Commission désignée par les services
municipaux pour répariir des secours aux
blessés militaires et aux militaires snr le
front a continué de prooéder, — en. dehors
d'un denxième versement de mille francs a
la Sous-Préfeeture poor l'OEuvre des sons-
vètemeots, — a des distributions de materiel
et d'objets divers pour permettre de soulager
les blessés militairss.
Ces disA-ibstions sont faites airectemeat
par les sains de la Commission, qui repré-
sente les empieyés et ouvriers muBicipaux,
las agents de police, sauf une dizaiue, et les
sapeurs-pompiers.

Iï:r*«4»Aï8SSi
Soos le titre «Le Moratorium », nous avons
publie une lettre ö'an de nos lecteurs assi-
dus, doauant des appréciations trés circons-
tanciées sur certains points de cette mesure
financière.
Une errenr s'étant giisséa dans Ia copie,
nous engageons cos lecteurs a lire ainsi l'un
des paragrapbes ;
1° L'inéqalhé du traitemsnt qui ressortait
du décret du 27 octobre ea ca qui conceraait
la situation du débiteur principal, exposé a
despoursutt s, et ojtle da tireur et de l'en-
dossenr qui, eux, étaient mis provlsoire-
ment d l'abri des poursuites ;
Aiors qu'ii a été imprimé ; « du tireur et
de l'encaisseur ».

Cen>MS!uicAÜor,s Ia P/réSectiare
Itinéraire da Conseil de revision

L'itiuérairc du Ginsrii de revision, pour
la visite médicale des hammes exemptés oa
ré tormés appartenant aox classes 1887 a
1909 et rósidant daas 1arrondissement du
Havre, est fixé comme suit ;
Fecamp, Mairie, samedi S décombre, 9
henres.
Godervilla, Mairie, dimanche 6 décembre,
8 b. 30.
Griquetot, Mairie, dimanche 6 décembre,
14 h. 30.
Ihjvré, classes 1887k 1892 inclus, Mairie,
londi 7 (lémm'pre, 8 heurcs.
Havre, cksses 1893a 1896 inclus, Mairie,
mardi, 8 décembre, 8 henres.
lla'-re, classes 1897 ii 1900 inclus. Mairie,
mercredi 9 décembre, 8 henres.
Havre, classes 1901k 1903 inclus, Mairie,
jeudi 10décembre, 8 beurss.
Havre, classes 1904k 1908 isclus, Mairie,
vendredi 11 décembre, 8 henres.
Havre, classes 1907a 1909 inclus, Mairie,
samedi 12 décembre, 8 henres.
Communes de Gravilie, Bléville, Sanvic et
Sainte-Adresse (toates ies classes), dimanche
13décembre, 8 hsares.
Montiviliiers, Mairie, laridi 14 décembre,
8b. 30.
Sainl-Bomain, Mairie, mardi 15 décembre.
9 hóures.
Liüebonne, Mairie, mercredi 16 décembre,
9 henres.
Bolbec, Mairie, jeudi 17 décembre, 8 h. 30.
Ajaurnés et ciöture des listes, Préfcc.ure,
mercredi 30 décembre, 14 heures.
Daas 1'imposslbUité d'adresser des convo
cations ndividusiles aux intéressés, MM.les
Maires devront aviser è plusieurs reprises
du jonr et de l'heure cü ies hommes exemp¬
tés etréformés am out a se presenter devant
le Gonseil de revision.

Les Prisöïiniers
M. Gaston Mallet, macon, demeurant rue
Gustavc-B indean, soidat au 129» régiment
d'infantene, dont on était sans nou velles
deouis le 14 seplembre, vient de faire oen-
naitre qu'ii est orisonnier en Allemagne, et
se trouve au camp de Qaedlinburg.
M.Etniie Dubuisson, vingt-cinq ans, sol¬
dat au 129» d'iafanterie, est prisonnier a
Gassei.
M, Henri Mirest, cacoral au 129°régiment
d'intanterie, est prisonnier a Zussen.
M. Maurice Bsrtre, du Havre, demeurant
22, impasse Dnquesne, soldat au 165» régi¬
ment d'infanterie, a été fait prisoaaier k j
Lonwy. II est mterné k Ingolstadt (Bivière). 1

Federation tégkoale hawafse
«Ir« le45«it,r« A.

Pendant la guerre, les conrs pour les jerr-
ces fllles de la Fc-dératiou régionale des Pe-
tites A.seront traasformés eu séances de tra¬
vaux manuels pour la confection de sous-
vêtements dc iain« poar les soidats, sous la
direction des professeurs da !a Fédératiou et
des directrices d'éeoles.
Ges reunions anroat lien tons les diman-
chas, ds 9 heures a 11 h. 1/2 da matin, a
l'école de la ree Lamaistrs. Elles commence-
ront le 29 novembre.
Tontes ies anciennes élèves des Amicales
fédérées, saas distinction a'age, sont instsm-
msnt priéss d'y apporter ieor concours dé-
voué. Elles se mursieront, aatant que pos¬
sible, de grosses aiguilles k tricoter.
Le présent avis 'tiendra liea de conveca-
tion.

AsffafSoflen OénêrHle €0
IPi'évoyisïiee <e£«?e Sfiniasoïa
«h»!»aÉeaaseiwS" ff© Fr«six«e

Le Gonseil générai de "Association géné¬
rale des Héd -reins de Franco, daas sa séance
de novembre 1914, a vote l'ordre du jour
suivant :
« Le Gonseil générai de I'Association Gé-
» eérale de prévoyance et de secours mir-
» fuels des Msdecïus de France, dès la rs-
» prise de ses travaux, en novembre 1914,
» ènvoie a tons cenx — Francais et Aiüés —
t>qui combattent poar notre i>ays, l'hom-
» inage de sa reconnaissance et de soa ad-

— Ca a tout de même un joli chic. . . Mes
compliments, Mademoiselle. . .
Et en s'éloignant avee M. Kunerwald, i!
conti nua sens doute line discussion corn-
rnencée ; car il disait :
— Pas besoin de votre carnet de rensei-
gnemenls alTcz !... Je la conriais toute cetie
clientèle : elle ne vous paicra pas un ro-
tin!... et si ga vous faisait des billets,
gardez-vous bien de nous les présenter a
l'escompte : vous en seriez pour votre pa¬
pier timbre et pour les frais de protêt. . . Ca
vous a servi de réclame au début : mara
n'en abusez plus.
Mme Kunerwald prononga alors, d'un Ion
pénétré :
— Yoiiit un ltonime qui eonnaft les alTai-
rcs. . . et la vie parisietine. . . Ce qu'il nous
aura été utile. .'. Mais si nous travailiions,
hein ! ma pelite?
Elle semblait écarter résohiment ce VU
Dulaurier de leurs pensees ; mais, deux ou
trois fois encore, au milieu des dessins, des
échantillons d'étoi'fes, des dissertations sur
les plis ou ies piqüres, elle reparla de cette
entente des affaires, de cette cordialilé, un
peu bourrue, mais si réelie, que. eux, des
él rangers, avaient été si heureux de trou-
ver chcz un homme qui aurait trés bien. pu
les trailer avec indifference. Mais, quoique
reliré des affaires, il en avait un tel amour
qu'il s'occupait de eeci, de cela...ayant
des intéréts partout. . .
Et soudain, coritemplant Frinette, avec
sa mei Heure grêce .
— Savez-vous que c'est a vous que nous
devons cela, ma pelite ?... Parfaitement !...
li a 4ié si #t&Uxbï du manteau que vous
fait 4m ftUeT.. , Car c'est un père

» miration. Las Franc ris n'onblieront ja-
» mais le dévoaement héroïqae des Beiges,
» è qui notre gratitude est acquise.
» Le Gonseil adrssse un témoignage de
» confraternité affeetueuse aux membres de
» l'Association, qui remplissent, avec une
» bèroaque Constance, Ia p énitude dn de-
» voir naédical, sur Ie champ de bataille»
» dans ifis ambaiances et dans ies höpitaux
» militaires.
» 11 declare que l'Association Générale
» tonteentière est iière de la gloire qu'onf
» acquise quelques nas de ses membres en
» tombant an champ d'hono.eur et qu'ella
» prend part aux doulears de ceax qai ont
» fiouffert poar la Patrie, soit par des bles-
» sures, soit par la captivité. » ~

Aeadégwla He l.-.ïlïe
Baccalauréats . — Session extraordinaire
Les épreuves écrites poar les divers bac-
caianréats de i'Acadómie de LiHa aaronf
iiea ie 7 décembre prochain, a Amiens, a
Bonlogm-sar- Mer et a Dnckerqce.
Les candidate admissibies seront convoqués
ultérieurement a Baulogas-sur-Mer poar les
épreuves orales.
Les candidats sont Invités a adresser leur
demands d'inscription et tons documents
rógiemeu (aires dont ils disposent, soit a
('Inspection Académiqne de la Somme, a.
Amiens ; soit a cello du Pas-de-Calais, a Bou¬
logne-en r-Mer ; soit a M. Ie protsisenr de
S-.iüt-Léger, 10, rne de i'Esplaftade, k Dun-
kerque, avant le 30 novembre, date da ia
cloture du registre description.
Un avis uitérieor fera connaHre com¬
ment sera réglée la question des admissibies
de droit.
N.-B. — Cette note compléte les prêcê-
dentes et les modifie ea ce qai concerne la
fermetare du registre a inscription, qui est
avaacée da mercredi 2 décembre aa tundi
30 novembre.

Ii» Phai'mttrle PrL-rfljiulr, 28, place
de l'IIölel-de-Ville, et 2, rue Jules- Lecesne,est
fermés tons ies dimanches pendant ia guerre.

Session extrao diiialre dis
luuréat

a Amiens, Boulogne-sur-Mer et Dunkerqut
Avis aux Admissibies de droit
Les admissibies de droit anx divers bacca¬
lauréats de ('Academie de Liüe q«i ont i'm-
tention do se présenter a ia prochaine ses¬
sion, sont informés que les jurys ne peu-
vent prendre connaissance de leurs notes
d'éerit actueliemeat a Liüe. Ils devront dorst
sttbfr a nouveau les épreuves écrites Ie 7 dé¬
cembre prochain a Amiens, Bonlogne-sur»
Mer 011Dankerque. lis seront d'aiiieürs tous
a-1ei is a i'orai quel que soit la résultat d» ce
nouvel éerit, mais leur admission definitive
dépeudra du total des points obfenus pal
eux dans ces deux séries d'epreuves. Geux
qui ïï'attemdroiU pas le sombre de uoints
requis ne seront pas proclamés admisj Toa-
tefois. si leur nramier écyit est sutlhant pnus
leur vaioir i'admissiou defluitivo, le jury les
declarer .t adm is dès qu'il aura pu connaitrt
leurs. notes.

Pltarmsds l>riud|i.<ile
Pansement individual stériiisé spécial poul
les soidats. — Prix 0 74.

|«V<5Ï

rclafit an Beeanvremenf
«Ses A'itieui's l oann virt-io lm
Le Journal official publie, Ie rapport
suivant, adressé au président de la Répubii-
que par les rriinistres de fa justice, des finan¬
ces, da commerce, de I'intérieur et des affai¬
res éfrangères :
« Le décret dn 27 octobre 1914,qui a ins-
tiiué a titre transitoirs nne procédure spé¬
ciale pour ia présentation des elfets de com¬
merce et pour leur recouvrement en jus¬
tice coqfre ie débiteur principal, a donné
listi , dë la part d'un certain nombre da
Charabres de commerce et de gr'oopements
commercianx qui en approuvent le princi¬
pe, air si que de la part du Syndicat des
banquiers de Paris et da la province, a di«
verses observations.
» Oa a demandé notamment que la pro-
senUtioa- facultative des effels de commerce
fut échelon née snr plusieurs mois, suiv-nfe
la date d'éch-fance primitive de ces effete
Oa a demandé aussi q.ne. poor l'autorisation
d'intenter une action jr.diciaire, le président
dn Tribunal de commerce l'üt substitué aa
président dn Tribunal civil.
. » Le vceo a été exprimé qoe ie débiteur ne
peut être appelé en conciliation qu'en vertu
d'une permission da jnge.
» Erifin, on von(trail que Ie débiteur qoï
oflre de sa iibérer par des paiements par-
tiels ne put pas être exposé a des poursui¬
tes. Ia question des intéréts mora toires est
aussi l'öbjet de certaines discussions.
» Toas ces points rnéritent d'être exaruinés
avec la plus grand soin, ef, pour avoir la
temps d'en faire una étude attentive, nous
vous proposons «te saspendre, pendant le
mois de décembre, "application des articles
2 (paragrsphe 2 et 3) et3 (paragraphs 2) du
dscret du 27 octobre. »
Voici la teste du décret sïgné par Ie prési¬
dent d« la Répubüque st que pufaiie le Jour¬
nal officiei :
Arttele t«'. —L'appïicatrcn des articles S
( par» grap liej 2 et 3), et 3 (paragraphs 2) du
décret du 27 octobre 1914,cöncernant le rg-
couvremeut des valeurs ntgoeiables, des
créance3 a raüon H venfes commercialesou
d'avances snr litres est sespendne jusqu'au
31 décembre 1914.
Art. 2.— Le présent décret est applicable a
l'Algérie et a ia Tanisie.

excellent ■ il adore s'occapcr des moindres
choses cofieernant ces dames. Voila, con-
clut-elle, comment rout se tient cn ce
monde !
Aussi, Pinquiélude de Frinêlte elait-clle
passée ■si ce gros hornme avait quelque in¬
fluence dans la maison, ce ne pouvait être
qu'en sa faveur. Et elic était préfc è dire
son contentement a Marion, a la fin de la
journée, lorsque celie-ci lui posa brusquc-
rnent cette question
— Ah ca ! . . . est-ce que ce sale non-
homme rfest pas entré dans Tecabinet pen¬
dant que tu t'y trouvais avee la.patron'ne ?
— Quoi!... Que veux-tu dire? mur-
rnura Frinette un pen froide.
— Ce Dulaurier I. . . qui passe sa via
a. . .
Mais Marion s'arrétait, devant le regard
indigné de Frinette, qui n'avait jamais
beaucoup aimé et n'aiinait certainement
plus du tont qu'on lui parlat de ces vilai-
nes choses.
Et, instinetivement. Frinette... ne fit
pas précisément un mensonge. mais ne dit
pas toute la vérité, puisqu'ellc bredouilla
vaguement qu'elle avait cru aperccvoir c«
M. Dulaurier. . . en elïet... qui était en
conférence avee M. Kunerwald, au sujet
de l'escompte de certaines traites. Quant è
elle, elle était absorbee avec la patronne,
par la préparation de la prochaine campa¬
gne, oü on allait vraiment faire des mer-
veilles.
Et Ies deux amies *e parlèrent plus que
robes et manteaux.

(A
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Ki«"- (7«seslll«3a Is aux Grand«« Keolt'M
i,6' minütie de la guerre d MM. les pre'fds

des départements.
Bordeaux.

Lrs jctines gens, enndidats k I'Ecole nor¬
male superieure, k I'Ecole forestière, a i'Ecole
centrale des arts et manufactures, è I'Ecole
nationale supérieure des mines, a I'Ecole na¬
tionale des ponts et chaussées, a i'Ecole des
mines de S.int Etienee, a l'Ec»ie du service
de santé militaire, ü I'Ecole navale et k I'Ecole
du service de santé de la marine, qui out
pns part atix examens de 1914 et qua leur
a -? atspeiie soes los drapeaux avec la ciasse
ee 1915, nounoat soil citer le sursis pour
conimiatior) d'études, pré va par Particle 21
da la loi da 21 mars 1905 ; les Conseils de
revision stataeront sur ces demandes, con-
formément a ia circulaire adressée a MM. les
préfets ie 27 septerobré dernier. II est bten
entende, loatefois, one les sursis aLosi accor-
dés n'auroat leur c-flet qu'a la cessation des
hostilitês.
Ceoxde ces jeuncs gens qui rondrnient
s'engager dès maiatenaut, en vue dechoisir
leur corps et d'acoéder pias rapidemeat au
grade de caporai, pais dé sous-officier, pour-
root, en même temps qu'ils demanderoat le
sursis iégai, soliiciter de s'eagager pour la
tlurée de la gnerre.
Cette automation leur sera exeeption-
neileraent accordée josqa'an 14 décembre
1914, bien que les engagements volontaires
soient clos depuis lo 7 octobre 1914, pour les
jeu nes gens de la ciasse 1915.
Les préserites dispositions seront repro-
duiles in-exti-cso dans les journanx de
chaqae département, par les soins de MM. les
préfets. A.Millerand
t'fiHwi «?te Maïsöals P«ai« au
PrlKWinifM de (Suerre ca

Aitesaxsgis®.
Les militaire' qui désirent envoyer des
roar.dats poste aux prisonniers de guerre en
Aïlemagne, doivent s'adresser aux bureaux
de poste.
Le directeur dis posies et télégraphes a
doané aux receveurs des postes et télégra¬
phes du département des instructions utiles
po ir que des formules de mandats soient
délivrees aux vaguemestres militaires et aux
militaires qui en ferment ia deroande.
II a, de plus, invité les receveurs & fonroïr
,1e ca? échéant, aux intéressés, les renseigne-
nicnts utiles pour ie libelié du mandat, afin
:#e prévénir tonles difficnités ou retards dans
l'acheminement du tiire.

SniiSitrit t'UH-MRéfugiéa
ea Hcine-Ijiféricurs

Par ordre de M. ie miiiistre de l'instrnc-
tion publique, les institnteurs et iristitatri-
ces des départemeuts envaliis, réfugiés en
Seine- Inférieure, sont priés de se faire con-
r-aitre iminé 'ia temen t a M.i'inspecteur d'aca-
demle' a Bon én, taute de quöi iis s'expose-
raieat a üe graves reproehes.

Xi'Indexiaitilé d«» Onrdrs elvlyuei
beige» liernriés
Mode de Paiemmt

A le rair.istre des affaires étrangères a éié
«ïisi de demandes de renseigaements relatifs
au paiement de i'mdernnité de 250 francs
aliouée par ie gouvernement beige aux
gardes civiques lieenciés et actuellement ré¬
fugiés eu France.
Le ministro de Beigiqne, consulté k ce
sujet, lui a fait savoir que les intéressés doi
vent adresser leur reqnète au ministère d-
I'mtéfieur beige au Havre. Ce département
se réserve a'examioer Ie bien londé de
cbaque deroande et chargera ensoite les
Consuls compétents de verser aux gardes
eiviques se ttoavaot dans les conditions re-
quises i'indemnité a laqueüe ils ont droit.

lies Kéivügsê» anx -E8a,s
M Gort van der Linden, ministre de l'infé-
rieur des Pays-Bas et président du Conss.il
vient de dormer a la Belgiqne un nouveau
et précieux gage de sa sympathie.
II a décidé de constiioer un fonds de tou¬
tes les sommes qui seraieut recucillies k
l'étranger po sir les réfugiés beiges en Iloilan-
de. Le fonds, ainsi alimenté, servira, qriand
Ir moment en sera tenu, k la réparation et
k !a reconstrncüon des maisons des Beiges
les plus pauvres épfouvès par la guerre.
Comme on le sait le gouvernement des
Pays-Bays a refuse l'offre qui loi avait été
taite par ie gouvernement britanniqne de
contribuer anx frais d'entretien des réfngi«-s
beiges ; il a déclaré, è cette occasion, vouioir
supporter seui toute ia tache qui lui était
impofée par suite des malheurs des Beiges.
La population beige lui en gardera un sou¬
venir recormaissant.

ffl.MOTET bESTISTE,52,r.a8iaScarsa1T,r.B.-TMri»
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MINISTÈRE DES FI/VAIXCES

BlttlGTION DES DO0ANES DU HAVRE
lExtrait du Juurnal offi'ckl du 25 covembre 1914)

jPi-eJixblitonv «!<•S«r«!e
AHtfcirïivötassias apécïales

Afin de héter 1'instrueiion des demandes d'ex-
ceptions aux prohibitions de sortie de France et
ia notification aux services intéressés des nutori-
saiions consaaties, 11a élé réglé quo les exjiorta-
teurs n'auront plus, a 1'aVénir. a adresser a l'ad-
isinistralion de la Kuerre de dmnsndes d'expédi-
tion poiir les marchar.discs deslinóes A l'etran-
ger et dont la sortie est, en principe, interdita,
Celles -cl seront élablies par Ia Direction générala
dos douanes, qui informers en méme lemps de
Factorisation intervenuo, s'il y a transpor! a ef-
feetuer, le 4» bureau de Félat-major da Farméo,
lequcï adressera aux exportateurs le bon de
transport re vei a de Foutörisatlon de sortie.
Le? intéressés n'auront, par suite, qu'a adresser
directesient au ruimste e des finances (direction
générale, des douanes; leurs dernandes, qui de-
vront indiquer indépendamment « du pays de
dos! 'ration, (e nom da Fcxpédifeur el celui du
dssttnataire au bureau frontière ou au port d'em-
fcarqueaienl. la nature et l'espcce de ia marclwn-
tlise, le p#ids ou la quaniiié, la gare d'expedition
et Ie poiat de sortie de France ?.
II est Mppelé aux exportateurs que la sortie ds
France est fibre, sauf potir les merchandises lirai-
lativameni éaumérécs dans les déerets do prohi-
b-itios.Les marchandises cöasiiérées eomrae eon-
trebande de guerre no soal pas néeesssireisem
prohlbéc-S'4 FexporUtioo ; des conl'usiors se pro-
fitilsant souvent a eet égard qtfii est de i'iutérét
de tous d'éviler. ó ■oij
_Itiill», II n'y a plus lieu d« snisïr l'Adrainislra-
lioti de demandes spéclalës peur ('exportation au
Maroc tione franqaise), <•*TiiRiSie et aux colo-
nit'i franpsises, snuf en ee qui cancerne : les ar¬
ose? de guérre : les hois de luslls; l« «satcheuc
et bslata, bruts ou refondus en masse ; Ic-scap-
anlcs de poudre fulminante ; les ebutes, fcrraitles
et débrls de vieux ouvrages de fente, de iet et
d'seipr; Is dynnmito el expl«sifs similflires ; les
effets d'hab'llcnient, de cauipeniea!, ij'éqtilp«ment
et de harnachement mil (aires ; tes lünailles «t
dótiris do vieux ouvrages de cuivre, d'étain, de
glnc purs ou aliiés ; Ie plornb ; les paudres et ex-
plosifs assimilés, coton poudra. coton-nltré, nl-
Ifftvivcériac»fulmlcotoa,etc.,les projectileset

i autres munitions do guerre, le sajpêtre et le sou-
fre.
Pour les autres produits dont la sortie de France
est interdite. Fexportation au Maroc (zone fran-
csisei, en Tunisie et aux colonitss frencaises est
aésormais permise sans auton'satioa préalable,
sous la réserve que l'arrlvée a desiination soit ga-
lantia par un acquit-a-o«u!ion.
L'Aigérie ctant considérée comme le prolonge-
ment de la Móiropole, Fexpédilion pour cetle des¬
tination de loutcs marchandises proliibées est
aulorisée sousle iieu d'un acquit-a-caution.

©ESÈQUE8 DE SOLDAT8
Les obfèqaes da sergent Gabriel CamüS
dn 94e régigiem d'inlanterie, domicilie a
Sahit-Gyr-siir-Morin (Seine-et-Marne), am ont
ben le fortdi 30 novembre, 5 10 h. 1/2 da
matin, a i Hospice General, rue Gustave-Flau-
bert, 55 bis.

v.

FAITSDIVERSLOCASX
— Un nommé Marcel Niard.dgé de 20 ans,j"onr-
nslier. demenrant rue dos Viviorr, 24, a éié ar-
têlé vendredi en vertu d'un mandat d'nrrét du
parquet de Rambouillet. II est incuipé d'abus de
conliance.
— Augusiin Leroy, dgé de 47 ans, terrassier,
d£»mf.'Ura&true Frileuse. a GrBviHe-Sainte-Hono-
rire, sitna le roli de moutor. 11fut, du mom? sur-
pris j-iirti doraier. au nmment oü il dérobail, au
préjudic» de i'arm'e ansrlaise, une bolie d - con ¬
serve da ce succulent diner. Leroy fut défóré au
parquet.

rogueriB-Couleurs
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Extrait de Javel.
Cristaux de Sonde.
Chloruicilc fJiaav pour biauchimcnt.
Alcool denature.
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Biéville

Cense!!Municipal. — Le Gonseil municipal se
réunirs a la Mairie le samedi S decembre próchaia
a 18 heures.

ORDKE du joun :
1° Répsrlileura des Contributions direcles.
(Liste do proposition pour 1915);
2" Communications ; Questions diverses ;
3®Assistance médicate gratuite. (Liste pour
1918);
4° Assistance aux families nombreuses. (Nou-
veiies demandes) ;
6? Assistance aux vieiilards. aux infirmas, aux
incur,vbles. (Nouveilr-s demandes) ;
6» Assistance aux femmcs en couches. (Nouvel-
les demandes) ;
7° Souscnption ; Subvention.

Gor.frevllle-i'Orcher
Cons-ll municipal — Le Conseil municipal d&
Goi.tfreville i'Orcher s'est réum a la Mairie, sous
la preside ee e.e M. 11 Chapel, maire.
Etalen' présents • MM.Scsvini. adjoint ; Basset,
Ht bourg Fisset, Gucrrier. D 'bri», Banville, Pal-
fray. Fernez Cornel, Levsrey et Mectoux.
Absenis . MM Lepetit, Vougny et Vaquet,
excusés.
A l'uhanimité. M. Palfray est éiu secrétaire.
Les procés verbsux des deux dernières séances
sont lus et Rdortés saus obxerv tions.
Netnin-txon d'un délépué et de reuse assesseurs
peur la revision de kt Uste electorale pour 1915.
- Le Consoil, a l'unanimité, mairjlieat M. Basset
comnae délégué de M. le maire, pour rériser la
liste electorale de 19is, et MM. Hébourg et Nrc-
toux, coauneadjoinls a la Commis-uon pour juger
les reclamations s'il s'e» produit.
Preposition au ckom;it AI le sous-'-réfet de 20
réportileurs. — Le Gonseil, a l'unanimité. propose
cotwne repartiteurs titulaires et suppiêasts MM.
Blaclol. Debris, Lepetit, ilauchecorse. Basset. Dela-
iande. Fiss-'t. Aubourg, Lemsire, Cornet. Guerrier
et Mienot. Comme extra-mui ot, MM Aneei, Victor
Gautier. Nom C!i*p.-l, Belas, Lenen y, Arséne
Fleury, Vavasseur et Keveu.
Vote du budget-primttif de 1915. — 11.Scavini,
rapoorteur de a Gfimmission des finances, déclsre
au Cosseil que le principal des contributions di¬
recles s'élève a 85,120 fr. 6S. que la vateur du
eemitoe ear de aai fr. 20, soit une augmen¬
tation de ;7 rr. 18 sur l'-naée derniêre.
Le Gonseil vofo s i'unarimité le budget des dé-
petist-squi s'élève pourle chupUre I"a 2S.6')7fr. 03
et au chapit.-e II. dép»ns«s extraordinaires, cour
Femboursemenis ö'emprusls ii 1,903 fr. 98, soit un
total dé 80 661 fr. 48.
Pour faire face a ces dépenses, en outre des
ressources ordinaires de Ia eommuae, le Conseil
est oblige de voter les centimes additionnels sui-
vasts :
5 centimes sur iss conlributions foncière, per-
sonnelie et mobilière ; 1 cent. S pour le traite-
ment du g rde-cbampêtre. 6 C"iilim»s pour ''as¬
sistance aux vieislards, 9 eeuiimes pour l'as'sis-
tance nsèdicale gratuite, 4 ceatimea pour Fassis-
lance aux feniillrs nombreuses. 0 (.ent. 6 pour
['assistance des femmes en couches, 2 centimes
peur les cheauns vicnaux. t eer, lime pour les
ch -mins ruraux, et enfin 12 centimes pour insufli
sance de revenus, ?oit un total da 41 centimes
devsat produire 148 9 fr. to.
Le Censcil vote les centimes arfdiiionnels pour
remboursemenis d'euasrunts pour 1,903 fr. 98, ce
qui, avec ies ressources ordinaires de Ia com¬
mune qui sont de 13,837 fr. 83. ferment un lolal
de recettes de 30,871 fr. 03 docnast pour résuilat
final 90 fr. 25 do déficit pour le budget de '913
Le Cooseil ss forme i nsuite en comité secret
lour ( xsminer use drumde «'allocation journa-
ière ea faveur d'un jeune fcomme de la ciasse
1915.
Rien n'élant plus d l'ordre du jour, la séanca a
étó levée a il heures du maila.

Boibec
Citation &l'ordre du Jour. — Un eommefqant de
Bolnec. M.de Bézetiac, demeurant rue du Val—Ri-
card. sergenl au i-.a»régiment d'infanteri", a élé
proposé pour le grade de sous-iieutenant ei ci!4
a l'ordre du jour de l'arméo pour sa belle con¬
duite.
Nomination.— Noire eoncitoyen M Georges Tal¬
bot, ancien piqueur au service vicinal, est aom-
mé agenl-voyer » Envermeu.
Croix Rouge. — Le Comilé de la Croix-Rouge,
en prestrjce de la rigueur de ia tcmpéralure. fait
un nou vel appel a la gêaérosité deseseoncitoyens
et ieur sërsit reponcaissant de lui envoyer des
couvertures et couitepointes pour les Hts des
blessés miiitafres.
Ooit ft l'HSpltal Fauquet — Ua don dé 28 francs
vient d'ét- e fait par is ëbsmbre des Notalres dn
Havre a i'bèpltai Fauquct, de Boibec.

Bróauló
Pr Isor.nier clelt. — M.Gaston Carlon, demenraiit
a Bréaiiió, se trouvait momentanéméat pour une
reunion de familie a Amiens lors de Finvasion de
cette vide oar les AUemands.
D rut le déssgréabie son a'être fait prisonnier
•ivll par les AUemands le H septembre et a été
emmené par étapes jusqu'a Péronoe, oü par vöie
de cheaiii de fer i! a ete uirige sur le euop cle
(Westpbaiie . il vieat üe faire connaltre son' son
a sa familie.

Bec-de-Kiorlsgne
Peur nos soldats. — Une quêle faile dans la
commune au Bee-de-Mortsgne par Mme A. Le-
boucber, instilutrice. a produit 99 fr. 89. Cette
somme a élé es-nloyée a l'achat de la laine des-
tinè" a (aire conrrctionner par les élèves des vê-
tements cbauds pour les soldats.

Goderviiie
M. Emila Guest informe Messieurs les cullivs-
teurs qu'il lui arrive pour mardi. a Godervillr,
jour du uwehé franc, Höiol DAmeilliers, un lot de
poulains de lait de race percharone, «invi qu'un
wagon de dix-hnit mois. pour le travail, et se
tiemira a la disposition des clienls a partir de
neuf heures.

LI' lebonne
Barsau de bienfaisance. — La Commission du
Bun au de bienfaisance f it appel aux persoones
chariiables et de boon-' volontê pour ia confec¬
tion de chemises a distribuer aux' indigents pour
la saison d'hivcr.
Faire la demande de confection a la Mairie.
Etat Cicil. — Naiss nces. — Du 14 noverabre :
France Maraix, rue Césarine. — Du 24 : Henrirtie
Barbsrel, rue Goub rmoulins ; Gérard Bo rdon,
rue du Havre. — Du 25 : Fernand Legoy, rue
Saini-Deais.
Manage. — Du 24 novembre : Gasion-Pierre
Lachèvre, employé a Bsuzevillette, et Joaepbine-
Fran<y:>iséJane, veuve Lucas, ouvrière de fabri-
que a Lillebonne.
Décés.— Du 16 novembre : Maria Bréard, veuve
Quesnot. 56 sns, épiciêre, rue d'Aiincourt ; Au¬
gust* ilarical, 66 ans, sans profession, Hópital. —
Du 18 : l.ouise Lomé, femme Gand, 15 ans, tisse-
raade, ruo Foütnine-Bruyère — Du 22 : Leziüa
Yon. veuve Guint, 51 ans, tisserande, rue Moulin-
dc Haut.

Criquefof-l'Esneva!
töorts au champ ü'honneur. — Maurice Lachèvre,
soldat de la ciasse 19i3, au 113?régiment dlrifaii-
terio. est. mort au cbatnp d'bonneur, le 29 octo¬
bre, aux Islettes (Meuse).
Joseph Lefenvre, soldat de la ciasse 19H, dé-
cédó ie 2o spptemhre des suites de blessures do
guerre, a I hépita! da Reims.
Exemptés et róformés das classes I8S7 ft I90S. —
Le Coosri' de, revision, pour la visite des nom-
mes exemplés et réformés «ppartenant aux cias
ses 1887a 19-'9 inclu-q et résidant d?>!Sles com¬
munes du canton de Criquetot-FEsneval. siégera l
la Mairie de Criqueiot l'Esneval le dimenche 6 dé-
cemhre, a 14 b-ures 1/2.
Etat cioll, — Nahsances. — Du 14soüt : Pif rre-
Henri-Eugéne Dujon. — Du 16 : Juies-Armacd-
Emile Robert ; Gustave-Méderic-Edffiond Leroux.
— Du 23 : Msrle-Aiphotisioe-Madeieine Le Ëeu —
Du 16 septembre : Fernand-André Thomas. —Du
6 octobre : Gaston-Jos*pö Hauguel. —Du ï8 : Ge-
nevièvé-Franpoi »e Bordeaux.— Du 10 novembre :
Franeine-Lucie Houlbrèque. — Du 12 : Léon-Ms-
rius Maict. — Du 17 : H nriette-Marihe-Germaine
D-cultot. Du 19 : Georges-Albert-Augustin Fou-
bert ; Suzan' e-Afice Costard.
Décès. — Du 20 «oü' . Sénatenr-Arsóne Prud'-
homoie 77 sns. cuitivateur. bumeiu dn Temoie.
— Du 20 septembre: AdoIphe-JUsie Dragon, 88
ans, sans profession, rue ikréauviile. — Du 23
ociobre : Louis Eloi Mare, 72 sns, journaiier,
route d'E'retat. — Du 17 siovemh'e : Henri-Louis
Ganiel. 33 ans, cbarpentier, me Hareauville.— Du
18 : Bénédictine- Augustine Blonde!, veuve Mau-
gi r. 76 ans. saos profession, place du Cbsuip-
de Foire; Hélène-.viarie Frèmont, 36 aus, jour-
calicre, route U'E i'etaL

Fécamp
—M. P. Margot, adjudant au 129«,a envoyé une
lettre de remercimeuisa M.Ie meire pour les gé-
néreux donateurs des ballots envoyés aux sol¬
dats.
— Fécamp possède Ie plus jeune cnporai de
l'nrmée beige, Fernand Desira, de Liège, Agé de
13 ans, enfant do troupe, instructeur de la classo
1914,
— Le capTal beige Maurice Genon, décoré de
la croix de Leopo d, a. en outre, obtonu la mé¬
daille militaire de seconde ciasse rt il est proposé
en tê'e de liste pour une d'-corttion russe.
II a une grave blessure dans les reins; raais
son ét*t, s'il exige ds graads soins, ne donne pas
d'inquiétudes.
Conseil da Becision — Le Gonseil de revision,
pour les exemptés et réformés des classes 1887a
19(;9,est fixó pour le canton de Fécamp au samedi
5 dec'-mbre, a neuf heures du maliu.
Les nouoelles Reemis beiges. — De nouvelles
recrii'-s beiges vie-nen' rt'arriver Deux c»nion-
nements nouveaux ont été aménagés a i'Ecole fi¬
bre de gareons de ia rue de l'Inondatioii, fermée
par suite du dëpsrt des m -lires mobiiisés, et au
tisssge Gucse, chemin de Bricqueville, au quar-
tier Saint-Ouen.
Accident — Mme Priouit, 19 b>s, rue de la Barri¬
cade. est tombée jeudi niBlin de la lucarne de son
grenier, d'une hauteur d'environ huil mèlres.
Traosporlée s Fflöpital par son msri, mécani-
cleo au cbemin de fer, et une autre perso one. elle
a recu les soins du doeteur Dalescon. qui a releré
une fracture d'un poignet et on en craint d'autres
pins graves.
Brecon ago. —Marcel Legrand. 28 t>ns, ALa Re¬
queue. a ete surpris en train de visiter des col¬
lets, par les gendarmes Laport» el Lepliaga- d II a
élé on ouire i'objet d'un procés pour violeaces
graves sur sa femme.
E/at clclt .— Nnissunces. — Du 13 novembre :
Dcnisr-Jacquclino-Marlhe Gahti»r, rue du Doraai-
ne, 1.— Du 14 : Pierre-Jules-Léou Lepfél.re rue
Th.-Boufari, 6i. — l)u 5 : Daniel-Rftou! Panel,
route de Valmoat ; Simone Léone de Gceyse, che¬
min de Briqiieville.— Du Id : Marie-Antoinette-
Frspqoise Hauguel.rne Herbcuse.— Du )7 : Louia-
Joseph Reniudia, rue PaiU-Vasseiiu 43 ; Suzan- e-
Antidneite Lrflamand, rnc Saint-Nicolas. 3 ; Fran-
qois-Gaston Dnaune, rue Bailly. 15.-- Du 18 : Ro-
iaRd-Marcel Alisis, rue des Fourneaux.— Du (9 :
Lonise-Eugénie Lee- artier, quai Guy-de-Maupas-
sant; HenrieHe-Delphine Briète, boulevard de In
République, 9 ; Msurice-Georges-Augusiin Fichet,
rue du Uomaiae, I .
Deees. Du 14 novembre ; Germsine-Jeanse
Leseeb, épouse Grenier. saus profession, 23 ass.
reute de Csny. — Du 13 : Joseph Richard, ssldat
au 32' régiment dlafanterie, 3» b-ffailion, numéro
matncule 348, a Ghavipnes, 32 ans, 3, rue Saint-
Nicoias ; Emèlie-EugéPie Leblanc. é.pouse Cha-
pelle, jours» tére. 49 ans, a la Roquette - Du 18 :
Suzanen Lefl'raand, 4 jour, 3, rue Saiot-Nicolas ;
Clémenee-Héloïse Itebaube, sans profession. 70
»ns, ruode la Foateine. — Du 19 : Blanche Thé-
rèse Isaac, épouse Jouaa. sans profession, 43 ans,
31. rue Paul-Casimir-Périer ; Angèle-Hé'ène Maré-
cal, couturiére 18 ans. boulevard des Marronniers.
— Do 20 : Ephège Juste Lenö're, journaiier, 51
ans, quarlicr de Saint Onen ; Henry Joseph Lenè-
trc, journaiier, 47 aus, quariier Ssiat-Ouen.

CALVADOS

Honfleur
L'hnporistien dss Charbsns. — Une Commission
compo-ée tl- MM.Guarguéraud, directeur do la
navigaiian au min stère d"s tcavaux publics ;
Glaveille, direcieur des ch- niius de fer do FEtst. ;
Coblenfe, ingénieur en chef du Olvrdos, et de
plusieuis haute fonction «aires de 1'adminisira-
Uon de FOuest-Eist, est venue lundi dernier a
flonfianr pour examiner la quantity supnlémeD-
iaire do charben qui pourrait èire requo par le
port, en plus de son commerce ordinaire.
Après ren?e:gnements pris et une entrevue
avec M Ie président de la Gbarabro do commerce,
la Commission s'est rundnu » Trouville pour con-
timer son. enqtuVe, qui doit s'éieiidre aux divers
ports du littoral de ia Manche.

(Immunizations<§iv8rm
Ravitainciiient en Charbon.-- Afin de faci-
Hter (a reception des vharboas dans les ports ma-
ritimes el tear iransport vers Fiutérieur, les ser¬
vices publics, ies iudustriels et les négociaats
imporiaienrs sont priés de fatre conneltre, soil
au service du port ti'importaiion, soit au minis¬
tèredestravauxpublics(directionde is naviga¬

tion'. ou, pour les ports du Calvados et de la
Seine-Inferieure, su service d'exploitalion des
voies navigables (ministère des travaux publics
a Parisi, ies quantités de charbons qu'ils doivent
faire venir et ie öelai dans lequel s'eÉÈectueront
les arrivages. lis éviteront ainsi ies retards qui
se produisoGt dans le cas d'arrivée imprévue des
chargemepts.

Modifiratien d'alig-isement. — Conformé-
ment a un arrêiê de M. le prtfel de la Seine-ln-
férieure, en date du 21 novembre courant, une
enquête S'ra ouverte sur le projet. de modifica¬
tion de l'aiignement de la rue de la Hstle.
Le projet ci dessus visé, avec les pièces a l'ap-
pui. sera déposé au Secretariat de la Mairie, pen¬
dant quinze jours, du 2 décembre procbain au 18
du même mois, inclusivemerrt, pour que les inté¬
ressés puissent en prendre ceunaissance,tous les
jours anx heures des bureaux,
A (expiration de ce dèlai, M Charles Ambaud,
propriétaire, commissaire enquêteur, désigné a
eet rlfet par M. le préfet, recevra au même bu¬
reau. ies 17, 18 ei 19 décembre prochain. de deux
heures a six heures du soir, ies observations qui
pourraient être faites sur Ie projet.

Ob.jetn trouVès. —Voici Ia liste des objets
trouvés sur la voie publique et déclaré? au Com¬
missariat central de police, du 22 au 29 novem¬
bre 1914:
Us* médaille. — Des billets de banque. — Des
br, ches. — Un portefeuille. — Une bolle de bis¬
cuits. — U i cüapeau de roue d'auto. — Une clef
d'ayto. — Un couteau. — Un boucüon de réser¬
voir a essence. — Des chiens. — Une somme
d'argent. — Des sacs a main. — Une chslnelte
avec médaillon. — Des porte-monnaie. —■ Un
chale. — Un cache-col. — Un filet. — Des clefs.
■— ~ — — i «

§dkün êm §esiëis
Soclété lie l'i'nion Marltiuie — Les socié-
tsires de i'Unioa Maritime sont instemmen! priés
b'assi ter a ('Assemblee générale statutaire qui
aura lieu le mardi i«?décembre, iSii. 30 du sotr
a notre permanence, 34 rue du Chiitou.

Soeiété Havralse de Protection des Ani-
nianx. MM.ies membres sociétaires et. mem¬
bres du Gonseil d'administration sent invités a
assister a !a reunion mensueile, mercredi pro-
chain, 2 décembre, a l'Hötel de Ville, salie A, a
4 heures préciscs.

§ülktüi des (gports
Patronage Ldique de Graville. — Les joueurs de
Is 1" équipe sont convoqués pour 12 h. 3/4, a la
gare. poar muleher la 3*du HAC
Lenaer, Lemaisire, Pillard. Laaglois, Burel, Beu-
zeboso, Leliig, Moisson, Talboi, Deschamps, Hé-
douin.
Rumplacants : Houel. Lecop, Justin.

BOURSE DE BORDEAUX
Cloture du 27 Novembre

3 0/0 francais. 73 : 3 1/2 0/0, 83; Extérieure,
coupure {60, 80 50 ; Turc, 60 50 ; Russe 1906, 88 ;
1909. 80 ; consolidé 1?» et 2®, 70, Banque de
France, 4,80e; Comptoir d'Escompte, 593; Crédit
Lyormais. 1.013 : Suez. 4.000 ; Nord, 1.395 ; Rio-
Tinto, 1,270. Cheque sur Londres, 24 95 et 25 10.

ETATCIVIL DU HAVRE
NAISSANCES

Du 28 novembre. — Albert GONDOIN,rue De-
midoff. 103 ; Louis DUPREY, rue Deiifert-Rocbe-
reau, 26 ; Ulric GIOAN, chsusséo des Etats-Unis.
.3 ; Louis GAILLAND, boulevard Sadi-Garnot ;
Yvo' ne GUÉRIN,rue Jules-Masurier, 16 ; Bernard
P1ZIAU.Y,rue Fèlix-Santafiier, 42.

Ls Dius Grand Ghoix

TISSANDIER
3, Bd de Straa'ocurg itél.951
VOITURE8 den. 35 fr.
Blcyelettes "Tourists" ICC'
enhèrement équipées ó ■«J

MadamsV'«H.DESIELffMSKSfSs
Sieasbonrar prévient sa clientele que dorèna-
vrnt les cartes postales seront au prix de
SS fraacs la douzaine.
Seuts les mitifsires bénéficieront encore de
1'ancipn prlx de 4 frsrrcs.
Afin d'éviler Fencombrcment des jours der-
niers. on est prié de venir poser de préférence le
matin. (379SZ)

PROMESSES DE MARiAGES
DID1ER (Charles-A'iguste), «juateur, rus de
Nofruantfie. 310, et HERANVAL (Clémence-Suzan-
ne). sans profession, rue Helène, 109,
M0UGËLiAlbert-Henri), vulcanisateur, rue Mas
silloa, ®3,et. MORISSE(Marie Jeanne), euisinière,
mêmes rue et numéro.
COISiRene-Auguste), journaiier, quai de Saöne,
19, et DIEPPOIS iModeleine-Léonie). journalière,
rue Casimir-Delayigae, 98.
BOULLARD(André-Gaston), journaiier, rue La-
bédoyère, 78, et LENORMAND(Juliette-Eiéonere),
journalière. rue R-gnard, J3.
LE PORHIEL, (Pierre-Marie), ajusteur, rue du
Général-F.»idberbe,53, et LEROUX(Eugénie-Rose),
journalière. tnêmes rue et numéro.
LEMAUVE (Ferdinand), manoeuvre, boulevard
Anir.fi-M iuche«. l»0, et LE BARZiMsrie-Isabelle)
menagé e. rue Franqoiv-Mtzeliae, 70.
BEURIOT'Joseph Eugène1, journaiier, rue Ba-
zan, 45, et PERSON (Vietorinc), ménsgère, mêmes
ruc rt numéro.
SATALI.E Jullen-Georges';, cêbleur, a Moalivil¬
lier», et P10GER (Marceile-tv«n#e), lingére, au
«aême Iieu.

DÉCÈS
Du 28 novembre. — Marie LE BROZEC,48 ans,
sans profession, rue Miebei Gautier, 11 ; RIOÜ,
mort-n" masculin), rue Lesueur, 25; Marcelin
GUIHERT. 46 aas, débitant de labac, rue du Gé-
néfal-Faidherbe, 'I ; Paul EUDES, 63 ans, sans
professioB, rue Fotsberl, 15 ; Louis ANDSÉ. 16
mois. rue Frédérie Sauvagp, 34 ; Julienne CA-
TOIRE, 7 jours, rue Glovis, 26 ; Joseph COZLER,
6i sns. journaiier, rue Michei-Yvon, 4 ; Euphra-
sie BOURÉ,veuve LEMESLE. 82 ans, sans pro-
fession. rue d Etretat, 61; Jnan DUB03G,1 an, rue
Chevalier, 12 ; Edouard GROUALLE.70 ans, sans
profession, Hospice ; Louis le BRENN, 46 aas.
lerrsstier, rue DumoEt-d'Urville, 8; Gaston
HUGUET, fit ans. forain, cours de la République,
45 Z-iié LAIIAYE, 86 a»s. srns ptefession, rue
Percanville, 1 ; Paul PONCE,të ans, journaiier,
rae te Normandie, 336.

MILITAIRE
•llo HEINEMANN,27 ans. soldat au 82®«'infan¬
terie allemande, Hospice Géaéral.
TRANSCRIPTIONSDE DÉCÈS
Paul JO Y, 51 aa§, cuisini®r,au Havre; Alpbon-
se COURCBUX,33 ans. soldat au 154° «'infanterie,
«omictiié rue «e la Haiie.

Syselaltcë dt« D® all
A L'OP.PHELiNE,13-16, rue Thiers
SeaU c<MQ<siet« 13

Sur dsmtnac. una oen»n« imitite ao «uil porie4
«uüir i domicüe
TELEPHONE 88

&MtMA WNUSIimpsimorm se Jcueatil NA
M, K»ï rmr.meta.ijt, n

LETTRES se DÊCtS
Sojpst4* 6 Sruiase Ut C»eA

iAVRASHQN EN iJNW, MXSmS

Mortan Champd'Honnenr
M" Lucien PE0ERSEN,son épouse ;
M. Jesn PEDERSEN,son (fis ;
SI.ei M"' Laurent PEDEBSEN, ses père rt
mère ;
M Louis LEBRET, son grgnd-père ;
M. ei IB" Eugène LEBRET.ses beaux-parenls ;
M. et M" Saloator PEDEBSEN, ses frère ct
belle-seeur ;
M"" eendb L. B0CHEBet oeitoe 5. LENOIR,ses
tantes :
M.et df™"PRUVOST,ses oncle et tante ;
St"" Jeanne et Suzanne PEDEBSEN.ses nièces;
Les Families PEDEBSEN,LENOIR,PBUV0ST;
hl. et M" Lóón SEHid, leur Personnel et ies
Amis,
Ont la douleur de vous faire part de ia perte
cruclle qu'ils viennent d'éprouver en la per-
soniie de
Monsieur Lucien PEDERSEN
Lieutenant de réserve au 129' d'Infdnlerie
Fondê de pouvoir de kt Matsen Se,hm
tué a l'ennemi le -'8 septembre IS14, a Courcy
(Marne1, a l'fige de 33 ans, et inhumé provlsoi-
rement au cfeSteau de Roeqtiincourt.
Vu les circonstances actuellss, il ne se¬
ra pas envoyé de lettre de faire part ; on
est pr;é de considérer le présent avis
comme en tenant lieu. ? (3769Z)

M. et M<"SAUTREUIL,ses père et mère ;
M et M" tiUILLOlIF,néeSAUTREUIL,
0. ft/OY,sold'-t a la 3®section militaire ;
M" 0OY.senépouse,néeSAUTREUIL;
él. Bernard SAUTREUIL,sous-officier au 129»
régiment d'infanterie. prisonnier de guerre
int -rnèa Zerbst lAlietnagBei ;
M" Bernard SAUTREUIL,son épouse ;
0. Fernand SAUTREUIL,cavalier au 7' chas¬
seurs ;
0. Daniel SAUTREUIL,soldat eu 120»régi¬
ment d'infanterie, prisoaaldr de guarre iïiteraé
a Quedünburg ;
él"' Lucie SAUTRtUIL,
sès frèrfis »t steurs;

0"' oeuos BARD/Net ses Enfents ;
0. et 0" Felix SAVAY;
M Augusts SAVAY;
0" 09608 CHICOTet ses En'ants;
M. EDOUARDet ses Entenis,
ses onctes et tanies ;
0 René BUILL0UF; 0"' Alice BUHL0UF;
0"' DenDe 0OY :
0. Bernard SAUTREUIL,
ses nevpux et nièces
Les Families SAUTREUIL,BARDIN, SAVAY,
DUF0UR. DUPONT, DU00 NT. PETIT, DUBUC,
SEVESTRE,CR0ISY,
cousins et amis
0. MONIER directeur, 00. les Profssseurs de
I'Ecole, rue Montesquieu;
Oni la douleur de vous faire pari de la perte
crueiie qu'ils viennent d'éprouver en la per-
sonne de
Pierrs-Caslmir 8&UTRÈUBL

Cavalier au 7• Chasseurs
décédé è I'hópital de Poperinghe (Belgique),
ie 50 novembre. des suites de ses blessures
au combat de Ypres, dans aa SI®,annéq, et
vous prient de bien vauloir assister au ser¬
vice reügieux qui sera céióbré ie mercredi 2
décembre, a «ix heures du maiin, a I'église
Sainte-Anne.
L'inhumstion provisoire a eu lieu au citae-
tière de Poperinghe.
En raison des circonatancas actuellea,
il ne ssra pas envoyé de lettres de
faire part, le présent avis en tenant lieu.

.31 (3763:

0" GEFFR0Yet toute se Familie vous prient
de vouioir bien assister 4 la «nesse qui sera I
d'.ie lundi 30 courant, a neuf heures du ma- j
tin, en I'église Saint-Michel, a I'inlentloB «8
Monsieur Jsan GEFFR0Y
FusiiUer marin

Employé au Servies eOlenial
mort a Dunkorque, le 25 octobre, des zuiias !
des blessures reques a la balaiUe «e i'Yser.
ik, rue «e Montivilliers. (376ïz)

Ia É

0" Hsnry 0 AILHET, née ZINDEL;
0. et 0" tV-A ZiHBEL;
0. Is Pasteur et 0" Chkrus BOST
Enfante ;
Oni la douleur de vous faire ps
mort de

Henri MAILHET
Capitaine au 114' d'infanterie

leur mari, gendre, beau-frère et oacle. tué
glorieusemest a Fecnemi, a Zoesebeke (Ssigi-
que , 1c ii ectobre 1S1i. (3765zi

Syndicatdu Camioasagsdu Harrs

LePrésident et les Membres du « Syndissf du
Camionnage du Havre », prient les adherent ■:
de vouioir bien assister aux coavoi et ishu-
rnation de
Monsieur Marcel HOLÉ
Membre dn Syndicat du Csmiennage
qui auront Iieu le dimancfee 29 eouraet, a
une heura et derate du soir.
On se réunira au «onsieile Jöortualre, rne
d'Apres-Manaevillette, n®10. *(3781)

Vous êtes prié de bian vouioir assister aux
cenvoi, servies et inhumation «e
Monsieur Psul-Oclave EUDES
décédé Ie 27 courant, dans sa 64®anaée,
Qui auront lieu Ie Inndi 30 courant, a sept
heures et demie du matin, ca la ebspelie, 18,
rue Foiihert.
Da la psrt de :

0. et 0" VictorPICAROet fsttr Filt ;
0. et 0" Jesiph BARRIAUX;
0. et Augusts QUIBEUFet leur Fills ;
0. et 0" Louis LECR0CQet Isur Fils ;
0. et 0" Cheriss EUOESet leur Fiile ;
0. et M"Pnu! EUDESet Issrs Enfants;
0. et 0" tmile EUDES:
0. ct M" LA0ISSE et leur Fils ;
0. et 67"' Mcuries Y10BERTet leur FiUe;
0. et 0" Jessph TRAMCHARel leur Fitte ;
0. Merest EUDES:
0. Raymond EUDES;
0"' Georgette EUBES ;
0 Robert EUDES.
Ses enfants et pelifs enfants :
Les Families EUDES. THO0AS,SARIL,BAR¬
RIAUX, BOCQUET.LENORMAND,LEBAS, DES¬
CHAMPS,QUIBEUF,LEBIGREet les Amis.
En raison des circonstances actusllss,
il ne sera pas envoyé de lettres d'in-
vitation, le présent avis en tenant lieu

M" Jules GUIBERT,su veuve ;
MM.Jean et Maurice GUIBERT,ses enfants;
IJ oeuee GUIBERT,ss mère ;
0. et 0" Féhx GUIBERTet leur Fits :
fa"' Ernestine GUIBERT;
0"' Fsrnande Gtl'BERT:
M. ct 0"" Oscar 80UQUEBELit tears Enfants :
M. et M" Paul DANIEL;
0. et 0" Bernard HÊBERTet leur Fills,
ses Uteres, soeurs, beaux-fréres, bciles-
sceurt et bièces :
Les Families GUIRAUDOL',LECCEUR,B0UQUE--
RELet les Amis,
Oni Ia douleur de vous faire part de Ia.perte ?
crueiie qu'ils viennent d'éprouver en fa per-
I sonne de

Monsieur Jules GUÏBERT
Débitanl ds Tabic

déeédé le 28 novembre I9i4, a 3 h. 1/2 du
matin, dans sa 46»aanée, muni des Sacremenls
I de l'Egiise,
Et vous priest de vouioir bien assister a
ses convoi, service et inhumation, qui auront
lieu le lundi 30 courant, a 1 heure i/2 du
Soir, en I'église Saini-Fraoqois, sa pareisso.
. On se rénnira au domicile mortuaire, rue
| du Gênérai-Faidherbe, il.

PrisïBieapsarli repiitamintI
11 as sera pas envoyé de lettres d'in-
j vitation, le présent avis en tenant lieu

0" S0NCHE; 0" dsusb ZURBACH; 0. Louis
ZURBACH; 0" BLACHÈ,née ZURBACH, 0"'
Hélèns ZURBACH; 0. et 0" MEYERet leurs En¬
fants ; 0. Jean-Biptiste WERNERet ses Fils
0. ARNOLDet sa Fitle ; La Familie et les Amis,
Ont la douteur de vous faire part de la perte
cruelle qu'ils viennent d'éprouver en la per¬
sonae de
Monsieur Antonln CQNCHE
Contröleur régional de la Garantie

Officier d'Académie
leur époux, beau-frère, oncle, parent et ami.
déeéció a Rouen la 26 novetnbre 19)4. dans sa
:8»année, muni des sacronients de l'Eglise.
Et vousprient de bien vouioir assister a se»
service et inhumation, qui auront lieu le lundi
30 courast, a dix heures du matin, au Cime-
ïière Sainte-Marie du Havre.
On se réunira 4 la porto du Cimetière Saiute-
Marie du Havre.

PfisjDissjsariimi taisaAs?!
11 ne sera pas envoyé de lettres a'invi-
tation, le présent avis en tenant lieu

29.30

Sociétéde Steours raiuttels de Sainte-Arfresse
Les membres de la Société sont invités a as¬
sister aux convoi, service et inhumation de
M. ie Doeteur CHAUVEL
Médscin fondateur de la Société
Membre honoraire

qui auront lieu le lundi 30 novembre courant,
a dix heures du matin, en I'église de Sainle-
Adresse.
Reunion au domicile moriuaire, rue du
Havre, 82.

Le président : e. guerliiv.
Prière de se munir de l'Insigne, (3780)

0. Jean BROZEC,sou frère ;
0 :i»Marianne BRSZEC.sa soeur ;
êl. et M" Joseph BROZECet leurs Enfants ;
0. Ato'de DELALANDE,son beau-frère et sa
peliie-fiiie ;
0. it M" Maurice BENARD,née DELALANDE,
sas nevelt et oièce ;
LesFamilies BROZEC,DELALANDE,BENARD,
SALPIN, KÉRAMBRUN,
Remercient les nersonnes qui ont bien vou-
lu assisier aux eónvoi, service et inhuma¬
tion de
MademoissII®Aiméé-MamB?;02Sv

M et CE.NÊRY-BU0N.nés LEHEC,et leurs
Enfants ;
0. et 0" Charles F0UACHE,née LEHEC;
È. et 0" Geerges LEHECet leur Enfant ;
0. et 0" Henri DEVAUXet leurs Enfants ;
La Familie et ies Amis,
Remercient les personnes qui ont bien vou-
lu assisier aux convoi, service et inhuma¬
tion de
Mate YguvsLEHEC,néeEstherLESAGE

0. Ernest INGER et son enfant ;
M. et Af" Léoa INGERet leurs enfants ;
M st M" Jean THOLEN,nis INGER, laars
enfants et petlt-snfent ;
M'" veues Albert THOLEN,née INGER;
0. Luciea LNSER.son petit-fiis;
0" SERTRAN.sa soeur :
4f»«seuee TOUTAiN, nés BERTRAM,et ses
enfents:
Les families VAUTIER,LECBINTE,BERTRAM,
ALINE,REVET,LECOINTRE,LETHUILLIER,et les
amis reajercient les persoanes qui ont biea
voulu assister aux convoi, servies et inhu¬
mation de
Gadame veuve Louis INGER
Née Adelaide -Ursula BERTRAM

0" Jules FERRAND;
M. et 0" Aaguste BUFRESNE,le familie et
ies amis remercient ies personaes qui ont
| bien voulu assister aux eoavoi, service et
iübuMation de
Madame Deiphin DUFRESNE
nés Bérésioa -Eugéni» GÉHANT

ff 0" eeutie LEBRETON et res Infants : M et
I 0" LES0IHE, nie 3ACHELIER, et leers Enfants ;
M. Félix SACHEUER et sen File ; 0" eeuee
JEANNEet see Enfants ; M" etaee BUQUETet
ses Enfante : M. et F!" IsNisre ANGBUMMARE
et leur Fitte; 0" oenee ANGBUMMAREet ses
Enfents : 0 Heart ANS3U00AREet ts Fill* , M.
er G" gATAILLE,née ANGOUSMARE; les Fa¬
milies LF.MOINE, VINOUT et PETIT, remercieat
les personnes qui ont biea voulu assisier aux
rosvoi, servies et ishumitiou de
Madame Veuve Féiix BAGHELIER
Née Louis# BOUFFARD

0" osuoe Peul CHICOT,nie LESERRc, les
families CHICOT, ROBERT,RA0BERT DOMES
Nil, LE0FRRE LECOURT.RENARD,HOOAN.MM.
Jtseph LEMiERRF.at C". et Iss amis remercient
les personnes qui ont bien voulu assister aux
eonvoi, service et iahuatation «•
Monsieur Paul CHICOT

Fondê de pouvoirs de la Vaisen J.Lemierre ct C'

j37*7z)

0. et 0" Charles PBTIER; S" eesoe Sisten
EUGENE: M Albert P8TIER; M. Henri POTlER,
la familie et Ies amis reaeroieat les person¬
nes qui oat bien rouiu sssitter 4 la messc de
Requiem <ite a la mèwolre «e
Monsieur Arthur G0BET
Sfrqent au 356' d' infanterie

f
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Engagementsd'AutomobüistesMilitaires
Nous crayons savoir que l'autorité militaire re¬
volt dés malntenant, et pour la durêe de la
guerre, les engagements que consentiraient a
Contract» eemnae conducteurs (fautomobites, les
exemptés, réformês ou lihérés de toutes obliga¬
tions nsililaires (hommes «gés ds plus de 47 ans),
qui seraient reconnus spies a ce service.
Sont de mème aceeptès après examen les enga¬
gements d'auvriers specialistes de l'enlretien et
de la reparation des automobiles.
Les engages propriétaires de voltures automo-
fciles qui mettraient. ces voilures a la disposition
de I'ÏStst en conserveraient la conduite exclusive.
R (360a) R 29(7996)

« AU JU3L..»
Tous les militaires connaissent eet appel an-
noneant le déjeuner mstinal. Sur le front, le;'«s
continu® a être seryi aux combattsnts ; heureux
ceux quipeuvent ymêlerune cuilleróe de Phoscao
et se i'onstituer ainsi un déjeuner réconfortant
et substantial. Aussi, lorsque vous envoyez (les
colis de linge aux soldats, syez soin d'y joindre
une bolle de Phoscao , cette louabie precaution
sera aceueillie avec joie par les combattants.
Le Phoscao redonne des forces aux 8némiés,
aux convalescents, aux surmenés , tl constitue
l'alimentetion par excellence des personnes figées
et de tous ceux qui souffrent de l'estomacou
de l'intestin.

LE PHOSCAO
(Spécialité francais:')

est admis dans les böpitsux militaires et dans les
étabiissements ambulanciers.
Echantidon gratuit, 9, r. Frédéric-Basliat, Paris.

R (3948j

'P'Fnf^'OTT

mmmfox-tekrierbl,oche04
pondantau nom de DOHIS.
Francois-Millet, Recompense.

neire, ré-
Ramener (3, rue

(3769)

La Matsou WORMS & O
MIHAHM? ^es oi'ovaux a la journée,
flJiLllIAllirfl «vee cli»rp<e>tici-s, pour ca-
mionnages en ville et sur ie port, ainsi que des
uuvriecs clias"l»o«rate»*® pour ses
trmvitux de cliantlers.
S'adresser, 46, rue Charles- Laifitte, Le Havre.

28.29 (3741)

stils ikelieteu.r c5.es
béchets de Coton. Sulfa. Kougies. Chif¬
fons poer essiiyagö, Carbnre et Articles
poor Approvisio nemenis de Kavircs.
Faire offre a Maurice EIA, 3D,32. 34. rue des
4-Coins, Calais. 28 19(3727zi

AVISAÜXMILITAIRES
econs spéciale» pour Brevet de

Chauffeur Prix modérés. Lecon» d'atc-
lier gratultes. — S'adresser GARAGEC»PLET,
34, rue Dicquemare. 28.29 i3698z)

ASPSRSWi
Msm&s sim Fsfoêne9'

(Origine esoluRtvemctnt Franc^i"e.
R 8.12.45.22 26.29n <VC)(2991)

M. DÈCHAMP, Specialiste brevetè
Garantit ia guérison ca quolques scmain.csdes

liliSIS
Descentes de Matrices, Varices,
Varicoceles, Hydrocèles, Obésité, etc.
ATT ENT10s" ' M. DÉGHAMP, 133, Boulevard
Magenta (anciennsE'mt ■'33. avenue de St-ManM, PARIS,
est Ia soul specialiste AJ""11 un oonrel «ppareil
Èellomentsupérieur a tout, «Xu» garantit la guérison
par écrlt. Done ne pas >, 'on ('re et venez voir [9
laerveilleux apparell "NORMAL" *revoté d. G. D. G. saus
ressort dorsal et saus eeas-euisse.
Cette nouvelle décou-.e^te de R£. DéóhwmP 'd *
valu ,1e litro de " IPrevldenee dos He rm-?a:c '
M.DÉCHAMI'facilito le peiement après guériaT,a»
Qon^ultations gretuites de 9 a 5 h.
DEMANDER a M. DECHAMP sou intéressante
brochure : 'jLa Vorilé sirr ia Hernle, eile voua
éyitera dea déboires et dépaases, elle est eayeyés
disorètement gratia.

Voir la Ceinture Gaivaso ' déposée ) da
tl. Déchamp, pour Ia guérison des douleurs, a ■
Li ieux, le roardi. . . 8 déc. Hotel as la Ears.
Le Havre, vendredi... ii » » de Bordeaux,

pl.Gambetla
Fécamp, samedi ... . 12 » * Conchy
Honfleur, dimanche.,. 13 « * da ia Paix.
Pont-l'Evêque, lundi. . 14 » » du Bras-d'Or.
Yvelot, murcredi 16 » » li Cbeuuo 1st.
Pont-Audemer, jeudi. Si » » du Pot-d Etaln

R 29n 6d (3647)

B.A.Q JL VAPEUR
Sntrn OtJtf-l.EEESiF 0! ssrep-r-jgR«itgg|
Mol» de RIov./Déeenibre
Frsra er aepart de Ouillebeu 7 fjeutu» au matin,
fernisr dêpart de Qaillebeuf 4 S beurss du solr.
Premier de Port-Jérome 4 7 h. 30 dn raatln ; derniss
ËSpart Ae Port-Jéröms 4 S a. 30 «la soir .
1 l'eseeepSiondes arren ei-desteus indiauM

2S Pas ri'arrSt
3d, Prem rfëp. 7 h 30mat
1, 1" depart a 8 h. 10mat
2, I» üèuart 4 8 «5 mat
3, Arr. de 7 h 20 k 9 h 20
4, Aft. de 8 — 4 10 —
B Arr. de 8 80 10 30

« «jrr. de 9 05 4 II 1' flj
7 Arr.de 9 h 40 0 11s. 40.
8, irr. de 10 " 20 a IS a. 20
9 Pas d'arrêt
10. Ut!
11. Arret tonte la journée.

oenaam iet nenres d'arrét, le service de voyEgeurs
eat assnré par ana banjos.

ConipagnfaKgrtnanisdeNavigaüonaVapeur
Nov. /Déc. HAVRE HONFLEUR

Dimaiiolie Ï9 7 30 46 » ——
Luüdi. .. . 7 80 10 30

Mardi l S » 41 »

Nov./Déc. HAVRE TROÏIVILLE

DimaDcko. 29 6 » '15 » 9 45 *16 »

Lundi.. . . 39 8 c "15 B 40 30 *46 n

Mardi i 8 M*i4 *5 40 45 "45 45

Nov /Déo. HAVRE CAEW

Dimanche. W
Lundi 36
Marai i

6 15
6 36
7 »

6 45
7 15
7 45

Poi't d si Havre

So t». Navlt-esa Kstr-és tan.
27 st. fr. S&iatê-Adresse, Crespin Newport
— St. fr. Léon, Hars Nantes
— st. fr. rille-ttTsigny, Horlaville Carentaa
— st. fr. Honfleur, Marzin . . Caen
28 st. fr. Am.-Saliand.-de-Lamornaii:, Silhouette

Plata, etc.
— st. norvr. Fagertun Rotterdam
— St. aag. H.Mtonia. Holt Southampton
— si. fr. St-Servan, Oiiiveaud St-Nazaire
— St. fr. Eirmdelle. Viel Caen
Par le Canal de Tanearville

27 ch. fr. Geëland, [racouio, Utile ; pén. beige
Stuff, Experience , Souvenir, Deux-S«eurs,Pactole,
Weskia Rouen

«VISDIVERS
Les peiites annonces AVB8 BIVEIS.S
maximum six lignes sont tsrifées Si fr. SO
chacrue.

arWTrWXaiasUmt8LtagBBaaagQaaa

CabinetA.VILLEBROO
Kégiaseur de Birma

2,PlacedesHalles-Centrales2
I-.K HAVRE

CESSIONDEFONDS
AVI8

far acle sous seingr privé» en date du 26 no-
Vemr.ro 1»I4. AS- beielle- Héréniee
ISïario VIMON I', V «-ti y - CRI».
«TasfiiCMOSAfc,. demeurant au Hsvre, 24, rue
de Met*, a ve.ndu a use personne v dénomrore,
le fonds de commeree d'Epiceris, Bols, Lé>
suiasa et Charbous, exuloité a l'adresse cl-
dessus désignée, coiapris «atériel et l'achaian-
dage, la droit au bail.
La prise de possessies est tlxée au 15 décem-
fcre 1914.
Kteetiaa de domicile au Cabinet de M. A. VIL-
LEBKOO, régisseur de bieBs, oü les oppositions
setbnt refues, g'il y a lieu, dans les 10 jours du
S' avis.

A.. VILLEBHOD,
(W7t1 Mandataire dea parties,

l3personnesidemaiifle
AppartementMeubló
salie a mauger 2 cham-

bres a coucher et cuisine, trés propre, plein pied
si possible. — Offfes huieau du journal E. M.

i3766z)

FIILLESFIÊE
öes (%ppr«nties
Coutuptères
payées de suite

Chez MmeCORBEAÜ, 82. rue de Saiot-Quenlln.
On prend des eléves pour ia coupe etl'easayage.

(3759z)

Travail assure, 2 francs par jour.
S'adresser 57, boulevard Franqois-I

etuneBepasseusa
(3761z)

de suite, une Konne. :a
tout faire, pour le
menage. Dourrie, eouehée,
de 10 a 15 fr par m -is.

S'adresser au bureau du journal. (3774z)
01DIMDE
O KT DEMANDE

BONNEA TOUTFAIRE
Munie de bonnes références

Prendre l'adresse au bureau du journal.
(3789z)

JEUNEFILLECOUTURIERE
Decuaiide Jfvurnées bourgeoises

S'adresser au bureau du journal. 22.29 (3o33z)

TrésbonnaüBufüri iii
est demendee pour »C»«riiées bour¬
geoises. P/)ESS£.
Prendre adresse bureau du journal. <380iz)

Personne i&gêe
déiaandêe pour soigner deux enfaats.— Sérieuses

références exigées.
S'adresser au bureau du journal. (380!zt

MOWTRES
Bracelets exlensihles ou sur cuir. tous les gen¬
res et tous les prix. Assortiment complet de d. uil.
Médaillons et cercles porte-photo Decorations
beiges et franqaises, tons les ordres et tous L s
ruhans en magasin. Leleu. 40, rue Voliatre Téléïi
1404. Achat de vieil or. de vieii argent et. de y ens
dentiers rnöme brisés. 3 0/0 des recettes except»
sur les decorations sont versés a la Croix-Rouge

(3777Z)

Entrepot de Seisat Savons.Vinaigres
Hoilss,Beurreset Moruts

LÉON PEHSAG
6s-ÏO, rue du Lycée (Tèlèphons 461)

AYENDREJFutis d'l-S-sill®
«'Olive tl© Nice,

D (29351

EAUDOMINIC
LemsiileuredesEaoxPurgatives
En ventedans toutes ies pharmacies. — Df-pö' :
Ocoguerlo Havraise, 1, rue du L.ycée, Le
Have. DJ. - 17d 13543.

jassisMGLAISEdonne (les Lecoas et
CoaverKatiOM .

S'adresser rue Racine, 35, t" étaue. 37S8z)

11DF111DEOUVRIERs'dÈsöserie
ïl»ï tl a, sb I SI*5U L sachant conduire outil
Scierie E. MIGRAINE ET F1LS, 31, boulevard
d'Haifleur. Graville. )38ii6)

desCHARE"HS«
bonFORGERONenVoitures

Carrosserie lndusirielie, 13, rue MiCbelet,
Havre. (3786z)

(fk\! SI rif 4 \ I4T c'es oiivriers électriciens
v.l Ir BjiifErm.iiIv El au courant des o-avaux (le
canalisation souterraine et aérienne. haute ten¬
sion. — S'adreiser le soir, de 6 beiues » 7 heu-
res, a la SOCIÉI'Ë HAVRAISE D'ÉNERGIE ÉLEG-
TR1QUE.

il DElifUnbonMaHred'Hofa!et un st*É«»«g5otii*,
munis de bonnes réfé¬

rences.
S'adresser aa NOUVELHOTEL,82, rue de Paris.

3791Zj

ELECTRICIEKS
Ö\ SU1SI i XÏW too Électriciens.
il ÏIMAilllE/ S'adresser. anjourd'hui,
16, rue Jules-Lecesne, de 10 a 12 heures.

(3772Z)

La IHaison Maarice Roeatnillon
Cau/eurs, Vernis, 17, rue Anfray, Hears

M7M! UI4I7 un EMPLOYÉ munl de
1/ SjJIAillySl bonnes references, trés au cou¬
rant de Ia partie. (37ó4zj

OÜST DiEjMiAlSrDE
A Acheter dOcoslon

1Forgeportative,1Eooiome,1Etay
S'adresser a M. KSAOl'l', 11, quai de l'Ile
,3» étage). (37ilz|

ON DElVE^LlsTDE!

OofriersMagonselTerrassiers
S'adresser, 23, rue de Fécamp. (3793z|

GARQOND'ENTREPOT
Au courant du Travail

EST DEMANDS par MAISONDE RHUMS.- S'a¬
dresser 5, rue Bayard. 29.30 (3768/

BOUCHER
demanile Coram*® sacbant faire i'abattoir.
S'adresser chtz M. VARIN,60, ruu de la Hslle.

(3773ZI

ISesai-i TESTARÏ
FUT AiLLES EN GROS

88, Cours de la Rëpubllqne, 88
BI!l48bIJ dans de bonnes conditions

Poudres Tonnes. Drmi-
M' ids Cuts A Biiile, Pipes a AlcooS. Ar¬
magnac. Pris sur Piace oü liorer a Domicile.

JD-7jv |2505]

PÖMMESACIDREkClÜ
de la Vallée-d'.-iuge(loi'scrus)
Ancien -e Maison L. ttuc^arA

E'aiil Sueiiarcl, sucurseur
5. rue d'Eireiat, 5

M. L. Buchard, prend êgaiement les commsndes
114, rue J.-J -Rousseau. D 2987)

i Baitrnoire étnailSée,
1 ChatifT -Bains
en p.rfcit éiai.
Table Bureau a<-ajou

EC'irn bureau flu journal R. Vf. (3MTz.

BREVETDECHAUFFEUR
Sur Voiture 1914 Cour» aié ante, tie gratuits.
Prix 4 forfait ou par iecon. Prix spécial ü Militaire
et Beige. — Garage. 4, ruo du Havre, Sxitue-
Adresse (en face TOctroi). i37"0zi

AUTOMOBILEDEMAfl'OUE
1912. 10/ tl HP. torpedo, 2 places, -««c acces¬
soires complets, papus seufs. Prix 3.50O fr,
S'adresser au bureau du journal. (3783.

Mil OCCASIONVENDRB- . , de suite pour cause
de déménagement ou Ut de milieu eo fer ei
cuivre «vee sommier, usie armoi o A glace a
une porte eu acajou, le tout etai de neuf. Brocan-
teurs s'ahstenir.
S'adresser au bureau da journal. (3796)

-A-LOUER
CMBIIIiSMEliBLiESSSWtS
pavilion, ctiauff-ge byg éiiique, eclairage éleetri-
que.— Aoecou sans pensien.
Prendre l'adresse au bureau du journal.

1378?z)

MA.ISOIV CAFES

Garde-Magasin
sachant ernduire et pouvant

— faire livrsisoas. Sérieuses refe¬
rences exigées. S'adresser au bureau du journal.

8:>7.

PAP E^S EN GROS

JULESDEBRAY43 l'e'hav're ?°'a
ON DEMANDE DE SUITE
Kn CHARRET1ER-LIVREÜR

flit üphèfo toujours les . Vienx Dentiers de
Ui! dulluly inutes sortes, ruéme hrisés
t>NAC11ÈTE aussi le vieil Or. l'Argent et le
Pla'ine au mieux. Argent de sui e. 52. rue Dss-
mailiérss |i" étage), prés 1'Octroi do Rouen. l.e
Havre. — Atelier spécial pour reparations
tie Dentiers, de 9 heures a 5 heures du -«oir.

(380zj

SA\TCII?rD ieune- b'bitant le Havre denuis
iSlrliijlCiUtl lODgtcmps. désirerait Chambre
dans bon e uiaison particulière. de preference
dans familie ayant pianc.
Ecrire a C. B. n° 10. poste rest., bureau central.

Voulez-vousêtre prorêgê
contre la Pluie et le Froid

Aehetez l'indiwpensa ble

PARE-PLUIEDUSOLDAT
Poids 450 grammes, absolument Impermeable
Spécialité de Capotes pour les tranchées,
Couvre-Nuque, etc.

AU PILOTIM
43, Kne de 43 (Face la Poste)

(3797zI

I ¥ A IT ®Yl Appartement menblé,
I I II I i IJ1if situé au cpotre de ia ville,
a 1,||1 f;ll composé de cuisine, salie a
is Jl2 U 4J m t*. manger, chavtbre et petite
chambii . Eau et gaz. S'tidresser chez M.JUIi.-
lIARD, Ons, aliée Bernaudat (58, r. de Norma ..lie)

(3778)

3 ifiriin Bwpite Ktcbin
a LIfLli11 ohs;;%?,S"„r°
S'adresser au bureau du journal. (3784)

17 ans. par'ant et

mi nuiniR[
pile, ayant bonne ecriture. demande entploi.
Ecrire aux ialliales C. 17. (3767z)

SociOteAnonyms du Journal
" LE HAVRE "

112, boulavard d® Strasbourg

mssmsms
Affiches. — Brochures. — Cartes
— Catalogues. — Circulaires. —
ConnausemerUt. — Fact ares. —
Memorandums. — fiegutres. —
Télet de LeUres, etc.. tic.

■ STÊHEOTYPiE
LETTRES DE ÜECES
depuxs6 fr. le cent

Ateliers: 35, rus Fontenelie, 35

PAVILLOVA LOUER de suite, a
Saavie, rue Gambeita,
n° 11. » proxiroié de denx
iran;w»ys. aoecbaau Jardin

planté exposition Midi. — S'adresser a M. VIO¬
LETTE, i24, boul. de Stra»bourg 26. 29 ( !66>i

AI t1"03 maison tranquilie, sstuée
Ij'IUuÏI rue de Norraandie, <7lam nbre
et *. uiedite, meubléc-s. Eau et gaz.

Prix : 3ss francs le mots.
Prendre l'adresse au bureau du journal. (3799z!

-A. CEDER
BON FONDSDECAFÉ-OÉBIT
Avec thaRibre» menblées
Sis su HAVRE, au centre d® la villa
Facilités de paiement a personne solvable.
S'adreyser. de 10 heures a midi, au Cabinet de
MM RJVIÈRE et MARC4BEÏ, 109, boulevard de
Strasbourg, au Havre. (3808)

EPICERIEIIJiiHiliT
Mil I lï I ! f) ft a l'honneup d'in-
i JftrllLL/iHil former sa nom-
breuse Ciientète que, comme par
le passé, il continuera pendant
toute la guerre de donner les
TIMBRES.PRIMES
du Commerce Havrais

(3803)

Droguerie Médicinale
PILON DOR
Pharmacïe «les 1" Class©

HAVRE20,Placedei'Hëtel-ds-Vilie,20 HAVRE
Le PILON ID'OlFt. vend Ie MEILLEURMARCHE

Le PILO IV IVOIS fait k lui seul, dans
une année, le chiffre d'affaires de plusieui*»
Pharmacies réuiiies.

Le PILOM est la première
Pharmacie du Havre qui ait orgauisê,
il y a dix ans, un Service spécial pour
/'('AÓeiitioii méticuleuse des Oa-tSiivï-
ïiasities.

Le PILORi D'OR ne vend que des pro¬
duits soiss eacliet et des premïès-es
marques.

Le PILOW O'OIï. est la seuJe Pharmacie
du Havre agréée par le Syndicat des Grandes
Pharmacies de France et des Colonies ; étant de
beaiïcoup la plaas linporlante de toaste
Sa Region.

organs satiouI"a*. l*I¥xO^V 1>901¥ ayaut mie>
ïiiocièie s\ stascite cfiielcf ues iinitiitewa'S jaioux
cie sou succès.

LePILOND'ORn'apasdeSuccursale,necraintancuneconcurrence.

MaisonF etG,R0NIN
13, rue Casimir-Delavigoie, 15, Le Havre

G'Cb' s de Pcaraeauxneufset d'oosasioa
ppareil» de Chauflfuge n tous g'-nres

ACHAT- LCHASGE- REPARATIONSSOifiSEES
i'r>x defiant tuute concuri ence. — Venteexclusive
au comprarit
fff Fleiutnfio t";, J" "»e Homme, de 16a 18 ans,
du baiiMiiUw connaisssnt la fumisterie.

AVIS THÈS IMPORTANT

Dépflti'Hmtei§sHallesCentrales
E. S^IALETRAS, Propriélaire

GRANDARRIVAGED'HUlTHES
d' taut-s prevenances

Prixdéfiaot toute eoncurreaee
Livraison et ouverture a domioile
Yente au 100 depuis § fr., 6 fr., S fr.

DÉQUSTATION GRATUITE

Expedition de coiis postaux pour tött« paps
A tout acheteur ds 4 rtouz- ines d'huitre»
U 0St offert 1 douzain,- de Marenuea

HFIT—WM § il l BIENFAITSearM.
feêA* s» MOTET, DENTtSTE
52. rue ne ia Beurse. 17. rus Marte-Therese
RetaillesSENTIERSCASSÉSeumalfaitsailleurs
Reparations en 3 heures «t Beatier» haut el

ba» iivrê» en 5 heure»
Dents a If. 50-Dents de 12B' 5 f.-Bentiers den.
35 f.Dentiers bantel, basde 140B'Sbf.. betoon' lOOf.
MsSèiesNeuveaax,Sentierssansplaqueni crochets
Fonrni«Kpnr i'l'MO\ ECOMitllQCK
ExtractiongratuitepeurteuslesMilitaires
_____ JD 1 1
Leplus simple et te mains cher est souoent le meilleur
hhih Irrégularités
msgx E, mm Suppression des Epoques
II CT.ARd notour infBitlibte

aos Regies
Parl'ESEECISEURDSSDA3£ES Prix:2 fr.
Ph» GUÏLLOÜET, 191, r. Normanaie (Rd-Point), Havre

D (4-471

rSAUFFISSEAU
Sage-Femma do 1" Classeso, aet;i-: i>ïs toll, 20

Prend pensionnaire a toute époque de grossesse
Se charge d l enfant. Soigne maladie dos dames
CoasBlte tous les jours de l a 4 heure»

D (23891

''il^üiüï'
ILli "R0BBE"
| (Marquo Réputée)

pau5oWPUMUiaT U5K
livraison a vue

COMPAGNIECANADIENNE
53, JE5.Ï1© «1© Paris, SS

prévient le Public qu'elle vient de se rendre acquéreur d'une

FABRIQUE DE FOURRURES
et qu'elle vendra tous ces Articles a partir du T ,-g-nira erS -g
SO h

«^O ^/o meilleur Marchêduprix habizuel

COMPAGNIE eflNKOIENNE
52, Rue de Paris, 52 (M&gasia peine en blancj

TOUTES NOS FOURRURES SONT GARANTIES SUR FACTURF

Cava Greuiers.

nou nseubié, libre do tuite,
12, rue d'Atsaee, a Graviile,
Pavilion 5 pièces.
Jardin, Cour, Buanderie.

(3 75z)

CabinetE.ROMY
15, Ene de Saiat-Quentin- KAVEE

VHTEDlFONDSDEC01IERCB
45» Année — Maison da Confiance

Cessionde FondsEpicerie- Dépatayer
3' AVIS

Par acte s. s p , li. Baillache a cêdé a une
personr.ev dénoramée. son fonds de commerce
*'Epicerie Dépotayer. qu'il exploite au Htvre. 299,
ruc de Normandie. Prise de possession Ie 15 dé-
cembre 1914. Election de domicile au cabinet
ROMY,mandataire des parlies.

LlVrvéviovi* ••

Établissement. ROBBE FRÈRES K
t r Rue Nouvelle, PariB (9 )

13 22.Ï9 6d i33ï0i

4.85

I IIEi
(Auirefoi» 19 eï 74 rue d'Ktreiat)
est transféré

31, RUE DE IWETZ
ïif?\TTII?KQ Hvrahle» le jour mème
1 I ij SiO Reparations en 3 heures

Le Docteur WILLEMIN opère lui-mème
Extractions grataites peur les Militaires

MaVD0562)

OCCASIONEECEPTIONNELLE
A céder de suite

BONFONDSDE IVIEUBLÉS
geare ouveirrs bieas, situé prés de 1»Gare
II y a 9 chamb.-es et le logement personnel
Benefice S2.. a 250 fr. par mois , toutes les
ebambres sont louées. Peu de loyer Ciien-
é.'e convenabie.
Ou traiterait h 3,501» fr., avec grandes
facilités de payemeni.
Pour tous renseignements, s'adresser a
31. Alfred VILLt.BROD, regisseur de biens.
2, place des H»ll-s-Ontr*l< 8. l.e Hav e.

13790,

Cessionde Fonds Bois-Charbons-Légnmes
4» AVIS

Par acte s. s. p., M. FOLQCIER a cédé 3 une
personne y dénommée. sou fonds de commerce
«e Bois-Charbons Legumes qu'il exploite au Ha
vre, 8, rue Saint-Juiien. Prise de possession \o *s
décembre i»u. — Election de domicile Cabinet
ROMY, mandataire des parties.

AGédsrdeSuite{Departimniédiat)
fllTlh FYUSYT Bc»s»erte de Cldre
vfiifi lIliSH Meu» »»és. Plein centre.
Loyer payé par s/!ocalion. Affaires 70 fr. par jour.
A céder pour 7,000 fr. moitié comptaat. (l'rès
bon re affiire.i

CAFÉ-HOTELMEBBLÉS&Sb
par ies chauibres Affaires 60 fr. par. jour. Traite¬
rait avec peu de comotant.

ÉPICEB1E-LÏQUI8ESSTA 'S'K
jour. Prix 2 500 a »c moitié coaiptant.

LÜIÏÏEÜXPAYILLÖN^«fe,^:
sam un benefice net de 25o fr. par mois. Prix a
dëbattre, facilités de paiement.

Graad chnix de Commerce, a céder a des
Prix Avantageax et Facilités

Pour renseignements gratuits : s'adresser au
Cabinet E. ROMY, -48, rue de St-Quentin. —
Havre. (37331
♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦

M - PRODIj'ITSMÉLASSËS
Bacoapas,Avainss,Taurtsaux,Mals,tic.
SPÉCIALITÉSpaurVOLAÏLlES
(Ponte et Eagraiseement)

E.-G.Mouanet15LEeHAv«EU
29 1.3.5.7 (3749)

LeSetvicsdesCiieminsdeFor
Dn HAVRE & ROPEY et 4 PARIS

OCCASION
AVnnilrQ bonne cons-
i chili c, taction, 6
pièces sur cav», W. C.,

il fosse. Prix 8.000 fr., dost
3.00» c<;inptanl.
S'adressrr a M. Alétiral, ancien notaire,
5. rue Edouard-Larue. 13800

STATIONS

Le Havre
Gravi I:e---te-Henarins . .
Harfl-ur
St-Laurent Gainncy
Saint-Ro'naia
Tirviile-Manxerill»
Bréauté Beuzey.pemb...
' Ibfc-Nomt >t
Foucart-Alvimare. . . .. .
'I ouville-iiellefosse . .
Yvetst
vott- ville.
Pavlly
t arentin, emb
Malduauy - - - .... ......
Maromme "
Roucn (rlv. d.)
- (riv.g.)
Paris

, dép.

.arr. ,

..arr.,

1 2 3 4.2.3 i i 3 4.2 S

5 39 41 39 17 39 23 39
5 48 41 46 47 «6 23 46
5 54 1< 54 47 54 23 54
6 3 42 3 48 3 0 3
6 19 42 <9 18 49 0 19
6 ik li 25 18 25 0 25
6 47 42 47 48 47 0 47
8 5» 42 9 48 59 0 59
7 « 43 U 49 43 4 43
7 21 13 24 49 24 4 24
7 40 43 40 19 49 4 49
7 59 43 59 <9 9 4 59
8 48 14 18 20 48 2 48
8 28 14 H 20 21 2 24
8 48 44 45 20 45 2 45
ü 53 14 53 20 53 2 53
9 2 45 2 24 2j 3 2
9 Zi 15 Ï4 21 24 3 23
45 40 21 40 5 40 i 9 49

De PARIS it ROCKY et au HAVRE

dép
•dép.

STATIONS

Paris
Reuen (riv. g )
(riT. d.)

Maromme
Malaun-;y
Barer, tin, emb
Paviliy
Mott'-ville
Yvetot
<Uouville-Bsllefosse....
Foucart-Alvimare ..
olbec-Nointot ...
Brèautè-Beuzev.,eml>.
Vir ilie Ma ueviile
Saint-Rmain ...
st-Laurent-Gainnev
Harflnui'
Graville- -te-Honorine
LeJHavre arr.
A eet boraire on a ajoutö a
un train express (1", S«et 3*),
ainsi ffxé :

1.23 4.2.3 4.2.3 4 2.3

6 33 9 33 15 33 21 33
9 36 45 36:24 36 3 36
9 57 45 57 21 57 3 57
40 46 46 10 22 40 4 40
40 49 46 49 22 19 4 49
40 44 (6 44 22 44 4 44
40 56 16 50 22 50 4 50
11 21 47 21 23 21 5 24
44 39 17 39 23 39 5 39
41 50 17 50 23 50 5 5G
(1 57 17 57 23 57 5 57
42 9 48 9 0 9 6 9
42 26 18 26 0 26 6 26
42 36 18 36 6 36 6 36
42 43 48 43 0 43 6 43
12 56 48 56 0 56 6 56
43 2 19 2 4 2 7 2
43 8 19 8 4 8 7 8
13 14,19 14 1 44 7 46
Ia date dn 25 aoül
dont l'horaire est

mat
affaire trés intéressante
OCCASIOIM RARE

OBTMlriitulsaeiili
de 95,000 francs, en rente visgère
sur deux têtes Revenu 5,500 francs. On
demand® 24,000 fr. argent comptant
et 5,000 fr. rente visgère.

Poar renseignements ; S'adresser au
Cabinet de 91 A VILLEBRO», régis¬
seur ue biens, 2, place des Halles-Centrales,
Le Havre.

I' De Paris Invalides aa Havre et retour
(via Dreux, Louviers et Saint-Pierre-du-Vauvray).

Aller
Le Havre, 12 h. 34' ; Bréauté, t3 b. 42' Tvetot.
14 h. 25' ; Moitevllle, 14 h. 41' ; Bareatin, 15 h. t\
Rouen.15 h.25' ; Saint-Pierre-du-Vauvray, 10 h 7' ;
Louviers, 16 h. 19'; Acquigny, 16 h 26' • La-
Croix-Saint Leufroy, 16 h 39' ; Pacy-sur-Eura,
16 h. 58' ; 3euil. 17 h. 12' ; Saint-Georges Motel.
17 h. 35'; Dreux, 17 b. 82'; Versallies-Chan tiers,
19 h. 30' ; Paris-Invalides, 20 h. 6'.

Retour
Paris-Invalides Départ 9 h 1
Rouen Arrivée 12 h. 5*
Le Havre.... .. .. Arrivée 14 b. -31
Ces trains ne preanent «n .3*classe que let
voyageurs effecluant un parcours d'au moins 71
kilometres ou paysnt pour ce prix.
Par exception, ils prennant saas condition de
parcours les voyageurs de 3* classé en prove,
nance ou 4 destination des embranchements, por-
teurs de billets directs.
Les voyageurs ne seront admis que dans la
limite des places disponibies.

HAVRE
Imprlmeriedu journal LeHavrt
35. rue Fontenelie.

Administrateur.Délegué-Gérant : O. RAYDOLR1

niDrimu sur macaines rotatives ae ia Maison DERR1EY,4. 6 et s oasres
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